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Place de la Gare. — Hippodrome Bachmann , ou-
vert tous les soirs dès 7 heures.

Scho de la Montagne (section de chant). — Ré-
pétition cénérale , vendredi 21, à 8 VJ h. du soir,
I Beau-Site. — Amendable.

Union des jeunes gens de l'église catholique-
chrétienne. — Reunion , vendredi 21, à 8 h. du
soir , â la Oure.

CL A. S. Seotion 'Chanx-de-Fonds. — Réunion,
vendredi 21, A 8 >/i n- du soir, au local (rue
Neuve 2).

Bibliothèque publique. — La salle de lecture est
ouverte le vendredi, de 8 à 10 h. du soir (salle
n* SI, Collecte industriel).

Club du Pêle-Mêle. — Réunion , vendredi 21, à
8 Va li du soir , au local.

'îïohestre l'Espérance .— Répétition, vendredi21,
4 « *"• h. du soir, au local (Brasserie Hauerti.

Club littéraire. — Réunion, vendredi 21, à 9 h. du
soir , au lccal (Industrie 11). — Lectures comi-
ques.

Café du Casino. — Grand concert donné par la
troupe Lili , vendredi 21 et jours suivants , dès 8 b.
du soir.

Société fédérale de gymnastique L'Abeille .
— Assemblée extraordinaire , samedi 22, à 8 h. du
soir , à l'Hôtel-de-Ville.

Société ornithologique. — Réunion , samedi 22,
à 8 ' 9 h . du soir, au local.

Club des a D'on viedje > . — Réunion, samedi 22,
a 9 h. du soir, au local.

Syndicat des ouvriers émailleurs. — Assemblée
générale extraordinaire, samedi 22, à 8'/a h. du soir,
à l'Hôtel-de-Ville.

Touristes franco-suisse. — Assemblée générale,
samedi 22, à 8 Va h. du soir, au local (Industrie
11.) — Amendable.

Monique militaire » Lea Armes-Réunies > .
— Répéti tion générale, samedi 22, à 8 Va n. du
soir, au Casino.

Fanfare du Griitli. — Répétition générale, sa-
medi 22, à 8 V4 du soir , au local.

Fanfare Montagnarde. — Répétition générale ,
samedi 22, à 8 h. du soir , au local.

La Chanx-de-Fonds

Nous avons signalé , hier , l'accident dont a
été victime Fuhrer , Nicolas , chef de train
comme renfort , qui a été amputé des deux
jambes écrasées sous le train , à la gare de
Schmitlen.

Si nos rensei gnements sont exacls , dit La
Liberté de Fribourg à laquelle nous emprun-
tons cet article , Fuhrer ne recevra ni pension
ni indemnité de la part de la GompagnieJura-
Simp lon. Le règlement est formel. Il est ex-
pressément défendu aux emp loyés de monter
sur un train en marche , et la sanction de cette
défense est la privation de toute indemnité en
cas d'accident.

Nous regrettons cette disposition , qui n'est
pas confirme, du reste , aux idées actuelles en
la matière. Les économistes chrétiens et les
économistes sociaux mettent tous à la charge
du patron les conséquences de ce qu 'on ap-
pelle le risque professionnel. L'outillage in-
dustriel moderne est dangereux. L'ouvrier ,
qui vit au milieu des courrois , des transmis-
sions et des engrenages , s'habitue fatalement
au danger. Il lui est impossible , dans le train
ordinaire de ses occupations journalières ,
d'avoir constamment la somme d'attention
nécessaire pour ne jamais courir aucun ris-
que. Serait ce même possible qu 'il ne fuirait
pas le péril , comme nous le faisons , nous qui
allons visiter une usine , et qui regard ons à
chaque pas , à chaque mouvement , pour nous
assurer que nous ne courons aucun risque.
L'ouvrier s'est exposé cent fois , mille fois , et
il ne lui est rien arrivé de fâcheux. Il a vu ,
dès son apprentissage , tous les ouvriers au-
tour Je lui , traiter familièrement les machi-
nes les p lus dangereuses , passer sans précau-
tion suffisante aux endroits les p lus périlleux.
De là résulte une habitude.

Ainsi en est-il de la défense faite aux em-
ployés de chemin de fer de monter dans un
train en marche. La première fois que vous
prendrez le train , observez ce qui se passera .
Pour sur que l'imprudence dont Fuhrer a été
victime se renouvellera. Cela surtout de la
part du chef de train , tenu à s'assurer que
tout est bien en règle , avant de donner le si-
gnal du départ. Il est aisé d'écrire sur une
feuille de papier qu 'il n'en doit pas être ainsi ;

mais il est moins facile d'empêcher l'employ é
de continuer de faire ce qu'il a toujours fait
jusqu 'ici , ce qui résulte, sinon nécessaire-
ment , du moins en la prati que, des circons-
tances où cet employé se trouve.

C'est pourquoi , et sans adresser aucun re-
proche à la Compagnie , il nous sera permis
de trouver regrettable la disposition du règle-
ment qui met une sanction aussi terrible à
une défense inexécutable. Fuhrer est marié
et père de famille. Quelques secondes d'oubli
ne le réduisent pas seulement à ne plus pou-
voir gagner convenablement sa vie, mais en-
core jettent dans la gêne, peut-être dans le
dénuement , toute une famille. N'est-ce pas in-
humain ? Encore une fois , nous n'en faisons
de reproche â personne. Nous savons que l'ar-
ticle du règlement de la Compagnie est con-
forme et aux idées des économistes manches-
tériens , et à la jurisprudence de la généralité
des tribunaux. On n'a point tenu compte jus-
qu 'ici du risque professionnel ; c'est une no-
tion nouvelle , qui est entrée fort avant dans
la doctrine économique , mais qui n'a pas,
que nous sachions , reçu de sanction juridique
en Suisse et dans la plupart des Etats euro-
péens.

Eh bien , à l'exemple des économistes chré-
tiens de France, de Belgique , etc., nous de-
mandons que la notion du risque profession-
nel soit introduite saris retard dans la législa-
tion suisse. L'occasion ne peut flmanquer de
s'en présenter , puisque les Chambres fédéra-
les doivent préparer une loi sur les assuran-
ces ouvrières. En attendant , il serait peut-
être possible au Dépaitement fédéral des che-
mins de fer et au Département fédéral de l'in-
térieur d'amener soit les Compagnies de che-
mins de fer , soit les industries soumises à
l'inspectorat fédéral , à assurer leurs employés
et ouvriers non seulement contre les accidents
où il n'y a nullemen t de la faule de la victi-
me, mais encore contre les accidents où la
victime n'a pas dépassé la limite d'imprudence
que comporte le milieu où il vit , en un mot
conlre ce que les économistes ont dénommé
le risque professionnel. Ce serait humain et
les charges de l'assurance n 'en seraient pas
sensiblement aggravées.

Le risque professionnel

Une indicible émotion s'est emparée du pu-
blic suisse : après les épouvantes de Mœnchen-
stein , voici les horreurs de Zollikofen ; la sé-
curité n'existe plus ; les wagons écrasés s'en-
tassent , qu'ils soient pleins d'une foule de
victimes — passées par une transition lugubre
des ivresses de la joie aux affres de l'agonie
— ou que ces wagons , comme à la Lorraine ,
soient , par une chance heureuse, inoccupés au
moment de la rencontre.

A quoi faut-il attribuer cette augmentation
considérable des risques dans la circulation ?

Sans nul doute au surmenage des employés
de chemins de fer.

Ces malheureux prolétaires forment dans la
classe si nombreuse des travailleurs , une caté-
gorie à part qui semble comme •vouée d'avance
à la malédiction en môme temps qu 'aux plai-
sirs de la foule.

Pour eux , c'est à peine si de loin en loin ils
ont quel ques jours de repos ; la plupart du
temps , le dimanche n'existe pas pour eux , et
s'ils le remarquent , ce n 'est que par une ag-
gravation considérable de leur besogne ce
jour-là.

De tous les métiers , celui d'employé de che-
min de fer est sans nul doute celui qui est le
plus ingrat , le moins payé , le plus fatigant , le
plus dangereux , et qui entraine avec lui les
p lus lourdes et les plus écrasantes responsabi-
lités.

Et l'on s'étonne , après avoir constaté ce fait
lamentable , de l'augmentation des catastro -
phes de chemins de fer.

Si une chose devrait nous étonner , c'est au
contraire qu 'il n'en arrive pas davantage , et
l'on ne peut qu 'admirer la sollicitude cons-
tante , la conscience , la vigilance qu 'apportent

dans l'exercice de leurs fonctions ces humbles
mais utiles serviteurs de tout le monde.

Trop souvent , il y a eu du laisser-aller dans
l'administration. Il est d'une absolue nécessité
que les compagnies disposent d'un personnel
dont elles soient sûres, qui ait toute leur con-
fiance , et celle du public. Or , un personnel de
cette taille doit être payé comme il le mérite.

Mais il y a d'autres graves défauts à la
cuirasse , c'est la mauvaise qualité et l'insuffi-
sance du matériel et des installations. Des
appareils de chauffage qui ne fonctionnent
pas , des freins qui ne répondent pas , des por-
tes et des fenêtres qui ne se ferment pas ou
qui , une fois fermées , ne peuvent p lus s'ou-
vrir , des ressorts de wagons qui permettent
des secousses et des frottements dangereux ,
des wagons mal éclairés et mal ventilés , des
gares qui obligent les voyageurs à traverser
plusieurs rails, et qui , faute de perrons , ne
leur permettent de monter en wagon ou d'en
descendre , qu'au risque de tomber ou de se
faire des foulures ; des gardes-barrières qui ne
font pas leur service , et souvent ce n'est pas
leur faute , car les barrières ne fonctionnent
pas ; le manque complet de signaux automati-
ques empêchant un train de franchir un de
ces arrêts , avant que le train précédent n'ai
passé le signal suivant ; des guichets , qui mê-
me dans les gares où ils sont soi-disant ou-
verts toute la journée , ne sont accessibles au
public que quelques minutes avant le départ
des trains. Voilà tout autant d'éléments de
danger pour le public , et la liste pourrait en-
core être considérablemen t allongée.

Mais la leçon n'en existe pas moins , cruelle
et impitoyable , et il s'agit pour nous d'être
plus sages à l'avenir.

Le véritable auteur des catastrophes de nos
jours , c'est au fond le public.

Oui , c'est du public que vient tout le mal.
Pour satisfaire les moindres de ses caprices ,

il faut qu'une partie de l'humanité soit forcé-
ment sacrifiée.

Le public contemporain veut s'amuser , s'a-
muser toujours , s'amuser à tout prix.

Pour lui il n'y a pas de différence entre la
nuit et le jour , entre les dimanches et les au-
tres jours de la semaine.

Pour lui le mot impossible n'existe pas dans
les dictionnaires de nos langues modernes.

Et voilà pourquoi sur tous les points de
l'Europe contemporaine les réjouissances , les
fêtes de toutes sortes , pour toute espèce de
prétextes, et même sans prétexte , se multi-
plient à l'envi. Les 52 dimanches de l'année
finissent par y passer avec un certain nombre
de jours ouvrables , et comme sur le calendrier
romain il n'y a bientôt pas de saint qui n'ait
sa fête un jour , quand il n'y en aura pas deux
par jour.

Mais au milieu des cris de joie de la foule
en délire et repue, un convoi passe, un convoi
de cadavres ensanglantés , vrai carnage de bras
de têtes et de jambes.

Et voilà ce qu'on appelle le char du pro-
grès, qui , semblable au char de la divinité
indoue , roule sur des multitudes de victimes
qu il écrase impitoyablement.

A propos des catastrophes de chemins de fer

France.— Le président de la Républi que
française a fait remettre , par M. le comte
d'Ormesson , introducteur des ambassadeurs ,
le grand cordon de la Légion d'honneur au
roi de Serbie , dès le lendemain de son arrivée
à Paris.

Le roi de Serbie a répondu à cet acte de
courtoisie en remettant à M. Carnot , quand il
est allé déjeuner à Fontainebleau , le grand-
cordon de l'Aigle-Blanc.

Le roi a également donné à M. Ribot le
grand-cordon de l'Ordre do Takowo.

Le roi de Grèce , avant de quitter Paris , a
conféré le grand-cordon de l'Ordre du Sau-
veur à M. Ribot , ministre des affaires étran-
gères, et à M. Constans , ministre de l'inté-
rieur.

— Les grandes compagnies de chemins de
fer poursuivent elles-mêmes le journal socia-
liste l'Egalité pour un article excitant les ou-
vriers des chemins de fer au meurtre et au
pillage.

Allemagne.— Un lecteur de la Gazette

de Lausanne depuis quatre ans employé aux
aciéries de Bochuin , écrit à ce journal une
lettre de laquelle nous extrayons les passages
suivants :

« Les aciéries de Bochum sont , avec celles
de Krupp, les plus grandes d'Allemagne et
parmi les plus importantes du monde. Depuis
quarante ans qu 'elles existent sous la direction
de M. Baare, elles se sont acquis une réputa-
tion excellente dans tous les pays du globe.
La plus grande ambition de leur directeur et
de leurs ingénieurs a toujours été de faire
mieux que les concurrents et de produire le
meilleur matériel possible.

Et maintenant on veut faire croire au mon-
de que M. Baare a délibérément mis en jeu
cette réputation , ce prestige qui vaut en lui-
même des millions , pour faire gagner à ses
actionnaires quelques milliers de marcs de
plus par an en apposant de faux poinçons sur
des matériaux de rebut ; on veut faire croire
qu 'une fraude aussi gigantesque a pu rester
secrète pendant plus de dix années dans une
nsine qui occupe plusieurs centaines d'ingé-
nieurs , contre-maîtres et employés et 8000
ouvriers qui changent très souvent.

Naturellement l'ap lomb et le raffinement jé -
suitique avec lequel Fusangel a su lancer sa
nouvelle à sensation a produit un immense
effe t sur la grande foule de badauds et le pu-
blic en général , peu versé en matières techni-
ques et industrielles. Mais après tout cela im-
porte peu. Le procès montrera que les fameu-
ses dénonciations de Fusange l, basées sur la
sophistication de faits parfaitement innocents
et légaux , ne sont qu'une vile calomnie lancée
contre M. Baare par un ennemi politique et
personnel des plus acharnés.

— L'entourage impérial espère que le sou-
verain pourra passer à cheval la grande revue
de samedi.

Les autorités de la ville d'Erfurt viennent
d'être informés que l'empereur Guillaume ar-
rivera dans cette ville le 24 août.

— Le curé dWrgenteuil a comparé avec la
Sainte-Tunique de Trêves le manteau qui est
conservé à Argenteuil et que la traditi on dit
avoir été porté également par Jésus-Christ.
Le curé d'Argenteuil est tombé d'accord avec
l'évêque de Trêves et son clergé pour déclarer
que les deux reliques sont authentiques. Cette
décision a été accueillie avec joie par les fidè-
les.

La sainte tunique est exposée dans le dôme
de Trêves , magnifiquement décoré et au mi-
lieu d'une grande aflluence de spectateurs.
Parmi les assistants on remarquait les autori-
tés de la ville , les évêques du Luxembourg,
de Birmingham et M. Schorlemer-Alst .

— Dans la soirée du 18 août , l'échafaudage
d'un édifice en construction à Nordenham ,
près de Bremerhaven , s'est écroulé. Cinquante
ouvriers ont été atteints par les débris ; une
vingtaine ont roulé dans la Weser et se sont
noyés ; une trentaine ont été blessés plus du
moins grièvement.

Italie. — Le roi est à Pignerol , où il a
été salué par le préfet de Turin , l'évêque de
Pignerol et le commandant de l'école de cava-
lerie.

Il se rendra ensuite en voiture près de Per-
rero , pour assister aux manœuvres de sept
bataillons al pins et de trois batteries de cam-
pagne.

3,500 hommes prendront part à ces ma-
nœuvres. .

Le ministre de la guerre a quitté Rome au-
jourd'hui pour rejoindre le roi.

Le Fanfulla dit que le roi visitera proba-
blement le 22 août la basili que de la Superga
pour y donner ses ordres pour la sépulture
définiiive du prince Napoléon.

— On annonce que M. Nicotera , ministre
de l'intérieur , ira , au mois de septembre , à
Naples. Il y prononce un grand discours sur
le programme de la politique intérieure.

— Le Popolo Romano annonce que la ques-
tion des ouvriers sans travail s'aggrave quo-
tidiennement. A la Spezzia , les travailleurs
inoccupés réclament l'intervention ministé-
rielle. Le chantier Perlusula , qui occupait
1200 ouvriers , sera fermé incessamment.

- On a inauguré mercredi le nouveau re-
fuge alpin , section de Milan , au col Dosdé,
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haut de 2860 mètres, entre la vallée Vermo-
lera (Val Grosina) et la vallée Viola. Un grand
nombre d'alpinistes étaient présents^

Après la cérémonie est survenu un furieux
ouragan. Onze alpinistes sont restés dans la
cabane pour entreprendre quelques excur-
sions.

Monaco» — Le palais du diable , comme
l'appelait dernièrement un Chaux-de-Fonnier
qui a visité la maison de jeux de Monaco , est
sur le point d'être fermé.

En effet , le contrat accordant à M. Blanc (un
Suisse, oh t horreur) le droit d'exploiter les
jeux de Monaco expirera le 16 avril prochain ,
et le prince de Monaco , écrit-on de Vienne ,
a nettement refusé le renouvelleme nt du con-
trat.

En désespoir de cause, MM. Blanc et Cie se
sont adressés au prince de Liechtenstein et lui
ont offert une rente annuelle de dix millions
de francs , puis toutes les contributions de
l'Etat el l'entretien de toutes ses troupes,
contre l'autorisation d'ouvrir leur boutique
de roulette et du trente-et- quarante dans la
petite ville de Vauduz , capitale de la princi-
pauté de Liechtenstein.

Il est certain d'avance , affirment les jour-
naux de Vienne , que le prince Johann de
Liechtenstein enverra les Blanc promener ,
comme il l'a déjà fait il y a quinze ans lors-
qu'ils lui firent une proposition analogue.

La décision du prince de Monaco d'en finir
avec les jeux est due surtout à sa femme.

Fallait-il en gagner de l'argent pour pou-
voir offrir dix millions de rente.

Belgique. — Mardi soir a eu lieu à
Bruxelles une réunion des métallurgistes, à
laquelle assistaient les délégués d'Allemagne,
d'Angleterre, de Belgique, des Pays-Bas , de
Danemark et de France. On y a discuté les
bases d'une union internationale des métal-
lurgistes. L'union a été admise en principe.

Une nouvelle réunion se tiendra vendredi
soir.

Bulgarie. — Un manifeste. — Les chefs
des émigrés bulgares , MM. Zankoff , Groueff ,
Stancheff , Bendereff et Rizoff viennent d'a-
dresser à M. Stambouloff un manifeste dans
lequel ils le somment de mettre fin à la situa-
tion actuelle en Bulgarie.

Dans ce document , les signataires font un
tableau très sombre de l'état de la Bulgarie et
critiquen t les actes despotiques du gouverne-
ment actuel ; ils exposent que la politique de
M. Stambouloff orientée vers l'Autriche ne
peut que conduire la Bulgarie à une catastro-
phe.

La Bulgarie ne peut , disent-ils , sans renier
son origine slave, se joindre aux puissances
de la trip le alliance. Jamais l'armée bulgare
ne combattra pour les ennemis de la Russie.
En cas de victoire de la triple alliance , la Bul-
garie perdrait l'amitié de la Russie, devrait
renoncer à la Macédoine et tomberait sous le
joug économique de l'Autriche. En cas de dé-
faite , la Russie s'annexerait la Bulgarie. Donc,
la politique de M. Stambouloff ne peut avoir
d'issue heureuse pour lp pays. Il est temps
encore de revenir en arrière et de s'entendre
avec la Russie.

Les émigrés font un dernier appel au pa-
triotisme de M. Stambouloff et terminent en
suggérant à ce dernier les actes qu 'il aurait à
accomplir pour mettre fin aux maux dont souf-
fre le pays, c'est-à-dire la déposition ou la dé-
mission du prince Ferdinand , l'amnistie gé-
nérale pour les émigrés et les criminels poli-
tiques, la convocation d'une grande assemblée
nationale qui élirait un prince.

En cas de refus de ces propositions , les émi-

grés déclarent que le gouvernement bulga re
actuel sera responsable de tout ce qui pourra
survenir.

Espagne* — Les bruits de modifica tions
ministérielles dans le cabinet Canovas se con-
firment de plus en plus. M. Silvela , ministre
de l'intérieur , serait , dit-on , remplacé par le
marquis de Pidal , dont il prendrait le fauteuil
présidentiel aux Cortès. La présidence de la
Banque serait réservée à M. Cos-Gayon , et
M. Favié recevrait une compensation rému-
nératrice.

Ce qu'il y a de certain , c'est le rapproche-
ment qui s'est fait entre M. Romero Robledo
et M. Canovas , rapprochement qui nécessite
un profond remaniement du ministère .

Dans les cercles politi ques , on considère
que le cabinet modifié , qui entrerait en fonc-
tions à la rentrée des Cortès , aura seulement
le caractère d'un ministère d'attente et que M.
Canovas ne tardera pas à céder la place à M.
Sagasta.

Bolivie. — Une grande tension se serait
produite dans les relations des gouvernements
du Chili et de la Bolivie , et la guerre serait
imminente.

Le conllit serait occasionné par la recon-
naissance, par la Bolivie , du gouvernement
révolutionnaire du Chili , ce qui aurait donné
lieu à un échange de notes di plomatiques d'un
ton agressif entre les chanceliers de Santiago
et de La Paz.

Le ministre du Chili a rompu les relations
avec la Bolivie.

Des nouvelles reçues par des émigrés chi-
liens résidant à Buenos-Ayres, il résulte
qu'une grande agitation règne à La Paz , où
les ennemis du président Arce blâment vive-
ment sa conduite et l'accusent de se faire le
serviteur du Chili.

L'opinion générale des émigrés chiliens ré-
sidant à Bueno-Ayres est que le président
Balmaceda déclarera prochainement la guerre
à la Bolivie, dans l'espoir de réveiller le sen-
timent national du Chili et d'éviter ainsi les
conséquences de la révolution qui agite ce
pays.

La Martinique. — Une dépêche nous
signalait qu'un terrible ouragan avait éclaté à
la Martinique. Voici quel ques détails.

C'est dans la soirée du 19 août , entre sept
et dix heures, que le cyclone s'est abattu sur
l'île, renversant les maisons, détruisant les
récoltes et causant sur son passage de graves
accidents de personnes.

D'après la dépêche officielle , il y aurait à
Fort-de-France douze personnes tuées. Un pa-
villon de l'hôpital a été renversé, écrasant
dans sa chute deux artilleurs. Le camp de Ba-
lata a été détruit , sept soldats ont été blessés ,
les toitures des casernes ont été enlevées. Les
troupes sont logées au fort Saint-Louis.

Au Lamentin , on compte dix tués et beau-
coup de blessés ; à Saint-Pierre , cinq morts ,
plusieurs blessés ; à la Rivière Pilote, deux
morts ; au François , seize morts ; à la Trinité ,
dix morts.

Un navire] de la Compagnie Gérard a été
perdu ; ceux qui étaient en rade de Saint-
Pierre sont tous à la côte ; les pertes matériel-
les sont considérables.

Douze navires ont été détruits.
Le gouverneur ajoute que, depuis 1817, on

n'avait pas eu â la Martinique un désastre
aussi lamentable.
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V. VATTIER D'AMBROYSE

Une rougeur intense couvrit le visage du jeune
nomme; si son émotion avait eu un témoin I Le
respect humain inspirait cette crainte qui , du reste,
s'évanouit aussitôt. Pourquoi craindre que l'on con-
nût le pieux souvenir adressé à une mère T Pour-
quoi redouter que l'on apprit la noble détermina-
tion inspirée par ce souvenir ?

Barnabé-Blaise, au reste , n'eut pas le temps de
composer son attitude.

— Vous regrettez la France, dit le capitaine. Al-
lez, ne vous en cachez pas, le contraire serait
odieux. Ne quittez-vous pas ponr la première fois
votre mère et votre pays? Depuis longtepms, je suis
seul au monde. J'ai plus vécu à l'étranger que dans
ma vieille province; mais, c'est égal, chaque fois
qu'il me faut aborder la terre française , un violent
frémissement secoue ma poitrine. Puis, quand nous
«dérapons, i ah I c'est bien autre chose I Les pau-
pières rougissent , la gorge se contracte... on
pleure... Eh bien 1 oui , on pleure... Sait-ou ja-
mais si l'on reviendra T Et aucune plage pourrait-
elle vous faire oublier que , là-bas, vous avez été
bercé sur les genoux de votre mère, et que, là-bas ,
aussi, votre prère a travaillé , a lutté pour élever
son flls I

Le jeune homme écoutait, ému. Brusquement , le
capitaine Raybaud changea de ton.

— Bonsoir, monsieur Guillem, acheva-t-il d'une

Reproduction interdite aux journaux n'ayant pas traili avec
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voix joviale. Je désire que votre première nuit à
bord de la «Mouette» ne soit pas trop dure . A de-
main matin. Flammèche est solide à la manœuvre .
Je le laisse à votre disposition, si vous aviez be-
soin de ses services.

Il n'y avait qu'à s'incliner devant l'avis du capi-
taine. En conséquence, Barnabé-Blaise reprit le
chemin de l'entrepont.

Les réflexions auxquelles il venait de se livrer
l'empêchèrent de s'appesantir sur l'incommodité de
sa cabine.

— Après tout , pensait-il, ja ne restera i guère ici
que pour dormir. Tant mieux si l'on me trouve
autre chose; mais s'il faut décidément m'en conten-
ter , alors à la guerre comme à la guerre : on s'ha-
bituera au gite.

Sur cette sage conclusion , Barnabé-Blaise se
disposa à prendre du repos. Une demi heure plus
tard , et malgré le peu de largeur de son «cadre» 1)
le jeune homme tombait dans un profond som-
meil.

X
Deux nouveaux filleuls

Six heures venaient de résonner à la grosse clo-
che de quart du navire , quand Barnabe Biaise
monta sur le pont.

Le temps s'était maintenu beau , la mer toujours
calme, et Flammèche, consulté, assura que la
«Mouette» entrerait fort heureusement dans l'Océan
Atlantique.

Sur cette assurance, Barnabe Biaise remercia le
mousse et se mit à la recherche du capitaine. Il se
diri geait vers la dunette , quand il aperçut une for-
me féminine appuyée contre le bastingage.

— Sans doute une passagère , se dit-il , à moins
que ce ne soit la femme o i la fllle de M. Raybaud.

Au bruit des pas du jeune homme, cette personne
se retourna. Elle pouvait avoir dix-huit ans; ses
traits n'offraient de remarquable qu'un regard de
calme douceur et une expression de dignité modeste.
Répondant au salut qui lui était adressé, elle s'in-
clina légèrement et reprit sa pose méditative.

Cette réserve déconcerta un peu le jeune homme,

1) A bord d un navire (surtout il y a quclquca annéea), on n'ap-
pelle pas autrement les étroires couchettes destinées à remp lacer le
bnmac.

qui n 'eût pas demandé mieux que d entrer tout de
suite en conversation. Il poursuivit sa marche et
ne tarda pas à trouver M. Raybaud.

— Je constate avec plaisir, dit en souriant celui-
ci, que vos premières heures de séjour sur la
«Mouette» ne vous ont point accablé. Tant mieux,
c'est de bon augure pour le re«te du voyage. Venez
prendre un petit verra d'«arack» 1). Vous vous fe-
rez ainsi une première idée des produits du pays
où vous allez habiter.

Barnabé-Blaise suivit le capitaine dans la cabine
servant de salle à manger , et, bientôt , la liqueur
brilla au travers de jolis petits cristaux montés sur
un pied en filigranes d'argent.

— Comment trouvez-vous que travaille mon ami
Ïing-Lee-Fang, ni même devant votre oncle. M.
Jacques Guillem se montra très jaloux de la supé-
riorité des produits de ses vastes domaines , et mon
ami le Chinois est fier de la réputation acquise
par ses produits non seulement à Bornéo , mais à
Java.

Un coup frappé à la porte interrompit l'apolog ie.
Flammèche montra sa petite tête éveillée.

— Capitaine , dit-il , M. Daullé vous prie de le re-
cevoir

— Fais entrer.
M. Daullé entra .
Etait-il jeune , était-il vieux 1 grand ou petit ?

beau ou laid T On eût eu peine , dès l'abord , â ré-
soudre cette question : car le personnage (son
échine était très flexible , sans doute), s'avançait
littéralement courbé en deux, et , comme si ce pro-
fond salut ne pouvait suffire , Crois inflexions nou-
velles mirent presque de niveau ses pieds et le som-
met de sa tête.

— Pas tant de cérémonie , dit avec rondeur le
capitaine. Votre main , monsieur; puis , donnez-la
également à votre compagnon de voyage, M. Guil-
lem, neveu et filleul de M. Jacques Guillem , mon
patron

Ces mots devaient avoir une signification toute
particulière pour M. Daullé; du moins ils le firent
tressaillir violemment. Sa taille se redressa , et, du
même coup, on put enfin apercevoir une face pâle
aux traits minces, aux yenx clignotants.

— Ah I ah I balbutia une voix qui voulait se faire
vive et gaie, mais dont la discordance n'en résonna

1) On élirait l'arack , ) ur di t i i l lmi i  n , du ti i  tnn.ei tf.

que mieux; ah ! ahl  j'ai la joie de faire connais-
sance avec un autre filleul de mon digne parrain ?

Ce fut au tour de Barnabe Biaise de s'étonner.
— Mon parrain est donc aussi le vôtre , monsieur,

demanda s—11.
— Oui , monsieur; si humble que soit ma condi-

tion , je n'en ai pas moins l'honneur d'être le filleul
de M. Jacques Guillem.

Barnabé-Blaise eut un bon sourire :
— L'honneur I répéta-t-il. Vous devez bien être,

monsieur Daullé , à peu près de mon âge , et quand
mon oncle vous tint sur les fonts du baptême, il ne
songeait guère à devenir planteur à Bornéo t

Une rapide contraction des lèvres précéda la ré-
ponse de M. Daullé.

— Notre excellent parrain , insinua-t-il , ne serait
peut-être pas très flatté de vous entendre .

— Pourquoi donc T
— Mais... appréciez vous à sa juste valeur... la

parenté...
— Pardon , interrompit vivement Barnabé-Blaise.

Ma pensée serait méconnue , si vous pouviez croire
que je ne suis pas heureux d'aller trouver un pa-
rent dont je gardais un souvenir profondément re-
connaissant. J'ai voulu dire , et j'en suis certain :
notre parrain ne doit pas être un homme orgueil -
leux. Autrement , se fût-il souvenu de vous, mon-
sieur Daullé , et de moi T II lui était si facile de
trôner en nabab à aornéo ! D'y oublier , enivré par
ses fabuleuses richesses , les humbles amis d'autre-
fois t

— Bravo ) dit le capitaine. Vous avez deviné
juste , monsieur Guillem : votre oncle n'est pas un
orgueilleux. Je ne lui connais aucun défaut; car , en
vérité , on ne peut pas compter pour défaut le soin
qu'il prend de faire exécutar ses moindres volon-
tés. Sa puissance est si grande I

— Vous serez témoin , monsieur le capitaine, de
mon empressement à me conformer aux désirs de
mon honorable parrain , dit M. Daullé.

t (A suivre.)

Le congrès de Bruxelles
Bruxelles , 20 août 1891.

La présidence du congrès pour jeudi a été

partagée entre un Autrichien , M. Rostcher , et
un Italien , M. Turati , double alliance que celui-
ci a aussitôt opposée à la triple alliance , per-
suadé qu 'elle sera plus féconde. « Nous autres
Italiens , a-t-il dit , nous avons été élevés dans
la haine de l'Autriche... Et un beau jour , voilà
qu'on nous jette dans ses bras. Mais en voilà
assez de l'amour et de la haine sur commande.
Les nations ne sont divisées que par les gou-
vernements. Tous les peuples qui veulent s'é-
manciper sont des frères. »

Cette déclaration humanitaire el cosmopo-
lite a été acclamée.

Un délégué de Paris , M. Groussier , a pré-
senté ensuite le rapport de la 2e section sur
les questions 2 et 10 du programme, considé-
rées comme connexes : le 2 (Coalitions , boy-
cottage , mouvement corporatif et internatio -
nal) ; le 10 (Organisation sérieuse el pratiq ua
de la correspondance , de la statistique et de
l'entente ouvrière internationales par la créa-
tion de comités syndicaux nationaux et d'un
comité syndical international).

Ce dernier n'est pas encore jugé possible.
On commencera par organiser la correspon-
dance entre les comités nationaux. Mais le but
est la fédération internationale.

Quant aux grèves, le rapport recommande
la prudence et il engage les corporations pro -
fessionnelles à s'inspirer de la solidarité avec
les autres métiers.

Les difficultés de la fédération ont été expo-
sées par un Allemand , M. Bock. Une organi-
sation centrale serait illégale en Allemagne.
Les Allemands estiment qu 'il faut se contenter
d'un secrétaire général pour la transmission
des correspondances et adresses des diverses
corporations.

Quant aux grèves, les délégués allemands
se prononcent nettement contre toute grève
générale.

Le docteur Aveling, délégué anglais , appuie
ces observations , bien qu 'il aspire à la résur-
rection de l'Internationale. «Le Internationale
n'est pas mort , car il vit encore » , dit-il en ter-
minant au milieu des rires et des bravos.

Le délégué français Delécluze a également
appuyé les observations des Allemands et pré-
senté un amendement de conciliation : orga-
nisation d'un syndicat central dans chaque
pays, mais sans s'astreindre à un type unique
et en tenant compte des exigences locales , ce
qui exclut la- rigueur de la centralisation in-
ternationale. L'orateur a atteint son but. Son
amendement a été accepté par les Allemands ,
mais non par tous- les délégués français.

L'escadre française a Portsmo ath

Portsmouth , 20 août.
L'escadre française est entrée à quatre heu-

res précises en rade de Spithead , comme il
avait été arrêté. L'escadre avait marché à très
patite vitesse et utilisé la matinée en faisant
des tirs de canon. Le vent était assez fort et
frais quand l'entrée de nos vaisseaux a eu lieu.
Aussi moins de bateaux s'étaient portés à leur
rencontre , la mer étant dure. Une vingtaine
de yachts , avec la voilure de mauvais temps ,
et plusieurs steamers chargés de passagers ,
attendaient au bateau-feu.

L'escadre s'est avancée en excellent ordre :
le Marengo , le Reguin , le Marceau , le Furieux,
en ligne ; en file , le Surcouf et la Lance, avec
deux torp illeurs par tribord.

A son entrée , le Marengo a salué la place
de vingt et un coups de canon et hissé le pa-
villon anglais au grand mât ; le salut a été
rendu immédiatement. Il a continué sa route
ea passant à gauche de la flotte anglaise , et

quand il est arrivé par travers du Camper-
down, le cuirassé portant le pavillon de l'ami-
ral Culme Seymour, le Marengo a salué celui-
ci et stoppé. Le salut lui a été rendu.

On chante la Marseillaise à bord des navires
anglais et le God save the Queen sur les navi-
res français. Puis les matelots poussent des
cris de: « Vive la Reine ! » en français , pen-
dant que les marins anglais se contentent de
pousser le cri national de : « Hip ! hi p ! bip !
hourrah ! »

Après l'échange de visites entre l'amiral
Gervais , l'amiral Clan William ot le duc de
Connaught. L'amiral Gervais et les autres of-
ficiers ont débarqué au quai particulier de la
reine , dans la baie d'O.-borne , d'où ils ont été
conduits à l'entrée du palais dans quatre voi-
tures de la cour.

La reine accompagnée de, princesses Louise
et Béatrice , a reçu les Français dans son salon
particulier.

M. Waddinglon a d'abord élé présenté à la
reine par lord Hamilt on : M. Waddinglon lui
a présenté easuite l'amiral Gervais el le com-
mandant Le Clerc ; puis l'amiral Gervais a pré-
senter ses officiers par ordre d'âge.

Lt ie ne a fait aux marins français un ac-
cueil très sympathique , et a exprimé le p lai-
sir qu 'elle éprouvait de la présence des offi-
ciers français et l'espoir qu 'ils seraient satis-
faits de leur visite.

Les officiers sont ensuite retournés en
voiture au quai , où ils se sont embarqués ,
dans leurs chaloupes qui les attendaient , et ils
ont regagné leurs vaisseaux.

Le public n'est pas admis sur le quai , qui
se trouve dans la propriété particulière de la
reine. II n 'y a donc eu aucune ovation.

Catastrophe de Zollikofen. — L'en-
quête de Zollikofen n 'est pas terminée ; les
deux chefs de gare donnent des exp lications
contradictoires el se rejettent réciproq uement
les torts. Mais la lumière sera certain ement
faite. D'un autre côté , on se p laint beaucoup
du service de l'exploitation et on n 'est pas
loin de l'accuser de nég ligence et à rejeter
sur lui la responsabilit é de l'accident.

— M. le directeur Jolissaint a accompagné
mercredi les blessés de la famille Neuhaus ,
qui ont été ramenés à Bienne. Ils ont bien
supporté le voyage.

— Treize blessés se trouvent encore à l'hô-
pital de Berne. Ce matin , leur étal était géné-
ralement satisfaisant.

Elevage. — Dorénavant , ensuite de d' "i-
sion du Conseil fédéral , la régie des chevaux
et le dépôt centra l de remonte livreront aux
éleveurs des juments poulinières. Ces bêles
ne seront remises qu'aux propriétaires prati-
quant un élevage rationnel. A cet effet , les
intéressés devront , dans le courant du mois
de janvier , adresser une requête au Départe-
ment fédéral de l'agriculture par l'intermé-
diaire des autorités cantonales. Dans la règle
les juments choisies seront prises parmi cel-
les qui auront déjà été montées. Elles seront
taxées , au commencement de l'année , par une
commission d'experts. La taxe ne devra pas
dépasser le prix coûtant. Les livraisons au-
ront lieu de février à mai.

Suisses à l'étranger. — Le jubilé fédéral
a élé fêté avec enthousiasme par les Suisses
qui habitent l'Italie : à Nap les, en juin déj à ,
à Turin et à Rome, plus tard. II y a eu échange
de télégrammes avec le roi Humbert. La colo-
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nie de Florence a reculé la fête jusqu en sep-
tembre, — sans doute ponr mieux sauter.

BERNE. — Le conseil de paroisse protes-
tant de Bienne a décidé la célébration d'un
service funèbre pour les victimes de la catas-
trophe de Zollikofen , auquel tout le monde,
sans distinction de confession , est invité à
participer. Ce service a lieu ce soir vendredi ,
à 8 heures , au Temple. Il y aura des sermons
en langue française et allemande par MM. les
oasteurs Gétaz et Marthaler.

A l'occasion de cette cérémonie solennelle,
tous les cloches seront sonnées.

— Une délicate et généreuse attention. — A
l'occasion du deuil qui a frappé la ville de
Bienne, le cirque Lorch , en séjour dans cette
ville, n'a pas donné de représentation avant-
avant-hier soir.

Lundi , lorsque tout le monde voulait se
se rendre à Zollikofen , pour s'assurer du sort
de parents , partis avec le train tamponné , cet
établissement a mis obligeamment et gratui-
tement 20 chevaux à la disposition des person-
nes intéressées.

Ce fait mérite certainement une mention
honorable.

— Il a été consommé à la cantine de Berne,
pendant les trois jours de fête, 80,000 bouteil-
les de vin (70,000 fournies par le comité des
boissons et 10,000 fournies par les cantiniers)
et 50,000 litres de bière.

— On avait pensé répéter le Festspiel en
faveur d'un œuvre de charité. Mais vu la ca-
tastrop he de Zollikofen , l'on y a renoncé et la
démolition du thâtre est commencée.

VAUD. — Un vol important a été commis
ces derniers temps au Petit-Bellevue sur Lau-
sanne.

Qu 'on juge de la stupéfaction de M. van
Muyden , architecte , rentrant lundi , de villé-
giature en s'apercevant que son habitation
avait été dévalisée dans toutes les règles, avec
un soin , un art qui dénotaient chez les vo-
leurs autant d'habileté que d'expérience.

Tous les contrevents des chambres étant ,
en effet , reliés à l'appartement par des sonne-
ries électriques , les voleurs s'étaient intro-
duits , après l'avoir forcée, par la fenêtre des
W.-C. et s'étaient empressés de couper une
quinzaine de fils , afin que nul bruit ne trahît
leur présence. Précaution bien inutile d'ail-
leurs, car la maison était inhabitée , et assez
écartée par sa situation pour que le coup de
main pût s'exécuter en toute tranquillité.

Les malfaiteurs , une fois dans l'apparte-
ment , travaillèrent de leur mieux , en enle-
«'arr'Hout ce qui était de quelque valeur et
d'un transport facile. Argenterie de famille ,
pendules , bijoux des maîtres , colifichets des
domestiques , tout , jusqu 'à une machine à
coudre et un livret de caisse d'épargne , fut
oigneusement enlevé et emballé. Ces objets ,
>ar leur nombre , finissant par former un cer-

vain volume, les malfaiteurs prirent une
malle pour les transporter.

Les voleurs étaient si sûrs de l'impunité
qu'ils ont poussé le sans-gêne, ou mieux l'au-
dace, jusqu 'à coucher une ou plusieurs nuits
dans les lits des maîtres de la maison. Ils
avaient trouvé un trousseau de clefs, qui leur
permit de restaurer leurs forces à la cave bien
garnie du propriétaire. Le Champagn e, les li-
queurs et les vins coulèrent. Les dames, et il
y en avait probablement , se firent faire du
thé — on a retrouvé les tasses encore humi-
des. Enfin , on força le coffre-fort , dans lequel
on trouva 400 fr.

Rassasiés de la haute vie, les malfaiteurs se
décidèrent enfin à « vider les lieux » — c'est
le cas de le dire — et à détaler.

Il ne doit pas s'être écoulé jbeaucoup de
temps entre le départ des voleurs et le retour
des maîtres de la maison , si l'on en juge par
l'indice que nous signalions plus haut , au su-
jet des tasses de thé.

On juge de la stupéfac tion de M. van Muy-
den , en reprenant possession de sa maison.

La police , nantie de l'affaire , a immédiate-
ment commencé des recherches.

— M. de Freycinet est arrivé mercredi à
Clarens , accompagné de Mme et de Mlle de
Freycinet ; c'est de là qu 'il s'est rendu à Mon-
treux auprès de M. Ribot.

— M. Arago , ambassadeur de France à
Berne , est parti pour Montreux , où il rend
visite au ministre M. Ribot.

Nouvelles des cantons

** Tir cantonal. — Le tir cantonal neu-
chàtelois doit avoir lieu au Locle, en 1892,
probablement dans le courant de juin. Tous
les comités ont été constitués et l'emplace-
ment du tir a élé fixé sur l'emplacement du
stand actuel ; la distance sera de 250 mètres.

## Militaire . — Aujourd'hui , vendredi ,
sont entrés en caserne les cadres de la troi-
sième école de recrues.

Ils seront suivis par la troupe le samedi 29
août , et le détachement sera licencié le 14 oc-
tobre prochain.

L'école actuelle terminera son cours d'ins-
truction mercredi 26 courant et sera licenciée
le même jour.

JL Séquestre des chiens. —Plusieurs chiens

des Verrières ayant été mordus le 15 courant
far un chien enragé venant probablement de

rance, tons les chiens seront séquestrés jus-
qu 'à nouvel ordre dans les ressorts commu-
naux des Verrières, des Bayards, de Saint-
Sulpice et de la Côte-aux-Fées.

** Ascension du Mont-Blanc. — La se-
maine passée deux des membres les plus in-
trépides du Club alpin suisse, MM. Louis Kurz
et Victor Attinger, de Neuchâtel , accompa-
nés du guide Justin Bessard , de Bagnes , ont
fait avec succès l'ascension du Mont-Blanc
(4810 mètres). Ces messieurs ont couché à la
cabane Vallot , construite l'année dernière à
l'altitude de 4500 mètres environ. La montée
n'a, paraît-il , offert aucune difficulté sérieuse,
quoique le froid fût intense, ce qui est volon-
tiers le cas dans ces hautes régions.

Un point intéressant à noter est celui que
relève M. Kurz , qui faisait pour la seconde
fois cette grande ascension : le cône terminal
aurait considérablement changé de forme
pendant ces huit dernières années ; le guide
lui-môme a constaté de grands changements
dans les pentes de glaces qui y conduisent.

%% Phy loxéra. — Les recherches phyloxé-
riques sur le territoir de Boudry continuent.

Malheureusement , de fâcheuses découvertes
sont faites presque chaque jour. Des taches
nombreuses ont encore été constatées dans les
quartiers des Cornes, Gravanis , Gilletes et
Vignot.

Ce qu'il y a de plus désolant , c'est que le
maudit insecte est allé se loger dans les nou-
velles plantations du vignoble de Pierre,
plantations faites à la suite des premières dé-
couvertes en 1878 et de l'arrachage et du dé-
fonçage de tout le parchet contaminé.

## Neuchâtel. — Mercredi entre quatre et
cinq heures , un enfant de sept ans et demi
s'amusait au bord du lac, à la hauteur de la
rue Pourtalès à Neuchâtel. Voulant jeter une
grosse pierre à l'eau , il tomba lui-même et ce
serait certainement noyé, si le jeune Charles
Barbezat , qui péchait à la ligne, n'avait réussi
en se retenant du pied à un bloc de pierre
tandis qu 'il avait le reste du corps dans l'eau,
à retirer le pauvre petit qu'il ramena chez
ses parents. Ce trait de courage et de sang-
froid fait honneur au jeune B. qui n'est âgé
que de douze ans.

*# Vàlangin. — La foire de Vàlang in a
réuni peu de bétail. Pende bœufs et de jeunes
bêtes ; par contre , davantage de vaches prê-
tes au veau. Ces dernières se sont toutes ven-
dues à des prix assez élevés, depuis 450 à 600
francs. Les marchands étaient nombreux.
Beaucoup de porcs à de bons prix.

## Boudry. — Il vient de se fonder dans
cette ville une nouvelle société musicale com-
posée d'éléments des deux sexes.

•Ht

** Locle. — Dimanche soir , un nommé
Speich , employé dans une ferme, a été pour-
suivi et battu à coups de crocs et de pioches
par d'autres personnes. Les blessures qu 'il a
reçues ont nécessité son transport à l'hôpital.
L'un des agresseurs a été arrêté.

— Du 12 au 18 août il n'y a aucun décès ni
aucun mariage au Locle.

## Crêt- du Locle. — Un jour de la semai-
ne dernière , au Crêt-du-Locle , un faucheur a
glissé sous une voiture de foin , au moment
où elle se mettait en marche, et a eu la poi-
trine enfoncée par l'une des roues ; il est mort
le lendemain.

Chronique neuchâteioise

** Service médical. — Nous avons la satis-
faction d'annoncer que M. le Dr Verrey, mé-
decin oculiste , a bien voulu s'intéresser à
l'organisation du service médical pour les in-
digents. Son nom doit être ajouté à ceux de
MM. les médecins qui ont promis leur con-
cours à cette institution. (Communiqué.)

** Collège. — Rappelons que les inscrip-
tions pour les classes primaires sont encore
reçues demain , samedi , de 8 heures à midi ,
salle de la Direction. Tous les nouveaux élèves
doivent produire leur acte de naissance et leur
certificat de vaccination.

La rentrée des classes a lieu lundi 24 août.

** Tir des Armes-Réunies. — Le tir annuel
d'automne et de société donné par la Société
des Armes-Réunies aura lieu les dimanche et
lundi 13 et 14 septembre ; les plans seront
adressés aux , tireurs à la fin de la semaine
prochaine.

#* Société des Jurassiens bernois. — Tous
les membres el amis de la Société sont invités
à participer à la course, qui aura lieu diman-
che 23 août courant , à la Tourne. Départ par
le régional Sagne-Les Ponts , à 6 h. 10 du ma-
tin. Rendez-vous à la gare. — Se munir de
vivres. Le Comité.

Aê,

*« Télégraphe. — Nous avons dit hier que
le bureau des télégraphes de Berne avait reçu
et expédié , dans la journée de lundi , plus de
10,000 dépêches. Le trafic du bureau de Neu-
chêtel a été , pour la même journé e, de 1404
télégrammes dont 464 locaux et 940 en transit.
Pour ces derniers , une bonne partie provenait
de la Chaux-de-Fonds.

Le bureau de notre ville a reçu et expédié ,

le 17 août, 983 dépêches, soit environ 650 de
plus qne les jours ordinaires.

Nous avons été surpris d'apprendre que
notre ville ne possède pas un fil direct avec
Berne. Tous les télégrammes doivent passer
en transit par Neuchâtel ou attendre que la
ligne qui dessert le Vallon soit libre. Par ce
fait , bien des dépêches subissen t des retards.

Nous savons que le directeur de notre télé-
graphe a déjà fait plusieurs démarches à Berne
pour obtenir une ligne directe. Ce n'est pas
assez : il faut que nos autorités communales
appuient — si elles ne l'ont pas déjà fait —
ces démarches. Notre ville est trop importante
pour ne pas être reliée directement avec la
ville fédérale. G. R.

## Bienfaisance. — La société la Pater-
nelle possède des cachemailles placés dans di-
vers établissement de la localité. Le comité a
procédé dernièrement à leur première ouver-
ture et trouvé une somme totale de 110»83
francs.

Merci à tous ceux qui ont contribué cette
bonne œuvre. (Communiqué).

— L'hôpital a reçu avec reconnaissance la
somme de fr. 5 d'un anonyme et par l'entre-
mise de la Compagnie du J. N.

(Communiqué).
— Puisque nous parlons de bienfaisance , il

y a heu de faire remarquer que la somme de
fr. 401 »86 que la société l'Olive avait retiré des
cachemailles déposés par elle dans les établis-
sements publics , a été remise au Conseil com-
munal pour être versée au fonds de l'Etablis-
sement des jeunes garçons.

Nous avons dit , il y a quelque temps, que
la collecte faite lors de la fête du 2 août , près
de Bel-Air , en faveur du Dispensaire , de la
Bonne-Œuvre et des Jeunes garçons, avail pro-
duit la somme de fr. 751*71.

On nous prie d'annoncer qu'il faut ajouter
à cette somme fr. 5, don de M. J. P., ce qui la
porte définitivement à fr. 756»71.

— Le Bureau communal a reçu avec recon-
naissance , pour l'Etablissement des jeunes
garçons, la somme de f r .  65*80 , abandonnée
par neuf nouveaux communiers de la Chaux-
de Fonds. (Communigué.)

Chronique locale

Faillites.
Les créanciers de la masse en faillite de

Jacot-des-Combes , Frédéric-Eugène , agricul-
teur à Boveresse, sont convoqués ponr le lundi
24 août , à 2 heures du soir, à l'hôtel de ville
de Môtiers.

Bénéfices d'inventaire.
Bénéfice d'inventaire de Faivre , Charles-

Vernier , professeur , époux de Rose Berner née
Donchegay, décédé à la Chaux-de-Fonds. In-
scri ptions au greffe de paix de la Chaux-de-
Fonds jusqu 'au samedi 19 septembre. Liqui-
dation le mercredi 23 septembre , à 9 heures
du matin , à l'hôtel de ville du dit lieu.

Tutelles et curatelles.
A la demande de dame Marie-Adèle née

Jeannet , veuve de Jornod , Eugène-Auguste,
cultivatrice , domiciliée à la Rocheta , rière la
Chaux-du-Milieu , la justice des Ponts lui a
nommé un curateur de son choix en la per-
sonne du sieur Robert-Nieoud , Louis, agricul-
teur à la Rêta (Ponts-de-Martel).

Publications matrimoniales.
Le tribunal cantonal a prononcé le divorce

entre les époux :
Eggler , Pierre , scul pteur à Cernier , et Maria

Eggler née Studer , veuve en premières noces
de David Gigy, à Fribourg.

Stébler , Edouard , graveur à la Chaux-de-
Fonds , et Marie-Adélaïde Stébler née Cornu,
aussi à la Chaux-de-Fonds.

Publications scolaires.
Le poste d'institutrice de la classe mixte de

Grand-Combe (territoire de Cernier) est mis
au concours. Traitement : fr. 900. Obligations :
celles prévues par la loi. Entrée en fonctions:
le 2 novembre. Examen de concours : sera an-
noncé ultérieurement. Adresser les offres de
service, avec pièces à l'appui , jusqu 'au 2 sep-
tembre, au sieur Charles Châtelain , président
du comité d'inspection de l'école, à Cernier.

Extraits de la Feuille Officielle
du canton de Neuchâtel.

Liste des MARCHANDS-HORLOGERS
actuellement à LA OHAUX-DE-FONDS

* l'Hôtel d* la FLEUR DE Lia :
Liste dressée Vendredi 21 août, à 5 h. soir
Spiliopulo, Grèce. — Vogel, Berlin. —

Hirschhorn, Bucarest. — Sutorius, Stutt-
ga rt. — Tolayau, Constantinople. — Laden-
dorff , Pforzheim.

jA-etions mande 0Sn

Banque Commerciale Neuchâteioise . 580.— — .—Crédit Foncier Neuchàtelois . . . 595.— — .—Société de Constniction Ch-de- Fonds 455.— — .—
Société Immobilière Chaux-de-Fonds 210.— — .—
Société l'Abeille Chaux-de-Fonds . . 80 '•/, — .—Jura-Simplon 147.50 148.76
Nord-Est Suisse 630.— 635 —
Central Suisse 781.— 783.—

Obligations
3'/,7. Fédéral 1887/88, plus intérêts 99.— -.—
3'/,'/, » 1889 a > 99.— 99.50
3 °/„ » 1890 > » 89.70 89.90
4Va% Etat de Neuchâtel , » » 101.50 — .—4 •/, • j  » 100.50 — .—3*/,% » » » -.

_ _
._

31/,7, Etat de Berne, » > 96.20 67. —3 7, Etat de Genève avec lots . . 100.12 100.25
47i7o Chaux-de-Fonds, plus intérêts 101.50 — .—
4 7. » » » 100.50 — .—
3V.7. » » » — —4l/aV» Ville de Neuchâtel, » » 101.50 — .—
4 7o » » » 100.50 — .—
S'/a7a » » » 97.—
4 70 Nord-Est Suisse, i i 108.40 102.70
4 7, Central Suisse, » i 101.20 101.50
5 7, St-Gotthard, » > 101.30 —
4 % • » » 101.20 loi.40
Communes Fribourgeoises à lots . . 46.— 48.50

Nous nous chargeons de l'achat et de la vente en Suisse
et à l'étranger de toutes valeurs de placement, AcUons,
Obligations, Valeurs à lots, etc.

Négociation d'effets de commerce sur tous pays.
Dépôts d'argent en compte courant ou contre bons i

l'année.
Vente de matières d'or et d'argent. Achat de lingots.

REUTTER & Cie, banquiers,
Chanx-de-Fonds.

Exposition allemande à Londres
La maison F.-Ad. Kichter et Oie. à Olten , univer -

sellement connue par ses boites de construction
en pierre, marque de fabrique A l 'Ancre , vient
d'obtenir à l'Exposition allemande de Londres un
diplôme d'honnenr première classe, la plus
haute récompense décernée.

Berne, 21 août. — (Dépêche particulière.) —
Les recettes des péages fédéraux se sont
montées :

En juillet 1891, à Fr. 2,437,079>51
1890, à » 2,301,978»19

Augmentation en 1891: Fr. 0,13o,101>32
Du 1er janvier à la fin juillet , elles se sont

élôVéGS '.
En 1890, à Fr. 18,048,313*77
En 1891, à » 16,921,276*54
Diminution en 1891: Fr. 1,124,037>23
— L'exequatur est accordé au consul des

Etals-Unis d'Amérique , M. Henri Rieckel , à la
Chaux-de-Fonds.

— Est nommé commis de poste au Locle :
Mlle Pauline Schmid , de Frutigen (Berne),
aspirante postale au Locle.

New-York, 20 août. — D'après une dépêche
d'Antofogosta , du 18 août , au Herald, les
vaisseaux de guerre de la junt e provisoire,
qui se trouvaient à Antofogasta , sont parti s
pour Caldera , le 15 août , avec dix mille hom-
mes bien armés, qui doivent débarqver dans
la baie de San Antonio. De là , ils marcheront
par terre sur les places fortes du président
Balmaceda et essaieront d'attaquer les forts de
Valparaiso.

Glascow, 20 août. — La grande grève des
forgeurs des ateliers de construction maritime
de la Clyde, qui durait depuis deux mois,
vient de se terminer.

Buenos-Ayres, 19 août. — Prime sur l'or,
298 %.

(Service télégraphique de L'IMPARTIAL.)
Genève, 21 août. — Un nouveau journal

anarchiste d'une extrême violence vient de
paraître. II est rédigé en italien et est intitulé
La Croix de Savoie .

Paris, 21 août. — Le bruit court que les
brigands turcs ont tué le français Raymond.

Saint-Pétersbourg, 21 août. — La famille
impériale partira demain pour Copenhague.

Rome, 21 août. — Le gouvernement a mis
à la disposition des autres escadres le cuirassé
le Volturno pour l'action commune en Chine.

Perp ignan, 21 août. — Le nombre de décès
de la fièvre typhoïde augmente dans les ca-
sernes.

Dernier Courrier et Dépêche»

I 

Couvertures de lits, de chevaux ¦
et de bétail, sans défaut A 1 tr. 75 ; I
rouge grand-teint , pure laine, à 41 fr. 95. I
Franco A domicile par le Dépôt de Fabri que I
Jeliiioll A. Cie, j Eurlch.— N. B. Ëchan- I
tillons de toutes les qualité s jusqu 'aux p lus I
belles (Jacquard et Poil de chameaux) franco I
par retour du courrier. 8422-20 ¦

PARIS, 11, Rue de Chmy, 11, PARIS

ENCRE NOUVELLE
MA TEIEU-PLESSY $

Spécialité de Carmin et d'Encres de Couleurs
¦JPOTJia AEOHITECTBS

Croix de la Légion d'Honneur à l'Eiposit. univ",de 1867

ENCRE NOUVELLE DOU BLE VIOLET À COPIER
ADOPTÉE PAR TOUTES LES GRANDES ADM INI ST RATIONS

Se trouve en vente à la
PAPETERIE A. COURVOISIER

1, rue du Marché 1.

Sacs d'école ''T&S1™

COURS DE VALEURS SUISSES
du 21 Août 1891
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f Edition spéciale f | Dictionnaire complet I
? B»«il i» lme HP1 *»«!*¦>«! ? % con^ena-n^ 1̂ 64 pages , 35 tableaux encyclopédiques hors texte , ?? ffWUr 1*5*9 <̂»jLtfl«c» m î 36 pavillons en couleurs (drapeaux et étendards des principales ,>

P *? contenant 1164 pages, 31 tableaux hors texte et 2000 gravures, f ? nations), 750 portraits , 24 cartes et 2500 gravures. ?
? Prix : Cartonné, 2 fr. 60. Relié toile , 3 fr. ? • Prix : Cartonné , 3 fr. 50. Relié toile , 3 fr. 90. Relié peau, fr. 5 ?
????????????»???????????????»?»?????????»?????????» ? ????????????????»??»»????«>???»????«>«>???«>???»?»?????» ||

1 ¦ **>m.mÊ O t— *%*•< **-1. —_ ,

Un bon Dictionnaire manuel est le livre par excellence de la famille , de l 'homme d'étude , de l'étudiant, des gens du monde .
C'est un mémento précieux que chacun doit avoir sous la main , pour y puiser sûrement et instantanément tel renseignement dont il a besoin .

î Le plus complet sera donc le meilleur , s'il joint à l' abondance des documents la précision , l' exactitude el la variété des informations;
s'il ajoute à la richesse du fond le charme de la forme ; enfin , s'il évite la sécheresse habituelle de ces sortes de livres.

Le Dictionnaire complet de LAROUSSE . réalise jusqu 'ici le type le plus parfait du Dictionnaire manuel. Non seulement il
ïl englobe toutes les matières des ouvrages du même genre , mais , de plus , il renferme des parties neuves el originales qu 'on ne trouve
kà réunies dans aucun autre.
,!j: Pour juger le Dictionnaire Larousse, il sullî l de le comparer aux ouvrages similaires , à tous les points de vue : étendue

du vocabulaire , variété des acceptions et des exemples , nombre de pages , illustrations , dictionnaire des noms propres, actualité, exécution
|< matériell e , etc., etc.
I Le^Dictionnaire Larousse renferme 16,000 mots de plus que les Dictionnaires manuels les plus récents. Revisé à chaque

ij édition , il est toujours à jour.
% c><J«€x= 

T-fîn vente su. la

LIBRAIRIE-PAPETERIE COURVOISIER
Place du Marché , la Chaux-de-Fonds. |

—^— Envoi par retour du courrier contre remboursement ou mandat p ostal. —^— 2705-2 j ¦

T r

Domaine à louer
A louer pour St-Georges pro-

chaine (23 avril 189» ) une
grande propriété rurale com
prenant 40 poses de prés , aux abords de
la Chaux-de-Fonds , avec deux maisons
sus assises et un domaine de montagne
situé A Pouillerel , de la contenance de
169 poses, suffisant à l'estivage Je 40 piè-
ces de bétail ; eau de soiu-ce ct résarvoirs
d'eau en quantité suffisante.

S'adresser à M. F.-A. Delachaux. noT
taire, rue de la Paix 21, à la Chaux de-
Fonds, 8887 6

Avii
Mlle Sophie MATTHEY DORET,

établie maintenant à la BRÉVINE , infor-
ma les dames de la Chaux-de-Fonds ",
qu 'elle continue la confection des trous-
seaux et de tous les ouvrages de lingerie.
Uuvraj -e soigné. — Sur demande , envoi
des prix-courant. — S'adresser a Mlle
Matthey -Doret , lingère, à la BRÉ VIN E.

PHOTOGRAPHIE

a Billâli
En vente des 8743-1

Photographies in Temple inflépenflant
tel qu 'il était décoré

pour la fête dn i'1' Août.
PpMcïnnnairoc On demande encoremTVUÙlVUUd,LLtiù. quelques bono pen-
sionnaires. On sert pour emporter —
S'adresser chez Mme Boss, rue de l'Hô
tel-de-Ville 38. 8883-3

UNE JEUNE FILLE
de 20 ans , coulissant l'état de tailleuse,
désira trouver une plaça dans un ma-
gasin, de préférence un magasin d'é-
toffes. Elle demanderait plutôt un bon
traitament qu'un salaire élevé - S'adres-
ser à l'agence Haasenstein & Vogler ,
St-Imier, sous chiffre H. 422 .T. 8763

pour St-Georges 1893, un domaine de
montagne* située à 30 minutes du
Locle.

S'adresser à M. Ariste Robert,-
café-Brasserie et Henri Grosclaude , agoni
de droit , A Chaux-de-Fonds. 8797-5

An magasin lïépicerie le Marie Blatt
9, rue Liéopold Robert 9,

toujours du
Beurre frais de Chasserai

BEURRE FONDU
et du 8678

MMM.m2i__T___^_.smm^i

W Maître CIMBNTIER *V
Rk 40, ruo de l'Hôtel-de-Ville 40, A
Sr se recommande à MM. les entrepren eurs pour la f our- *§
f k  niture de BRIQUES en ciment. Marchandises M

w Pour Chanx-de-Fonds , les marchandises sont rendues à destination ŒK

BONNETERIE - GANTERIEMlle Marthe TISSOT
16, RUE NEUVE 16 (ancien bureau de I'IMPARTIAL)

Grand assortiment de
Gants do peau, 4 boutons , Fc. 2 75 Châles d'été, depuis Fr. 5 75
Gants de peau , 4 crochets, Fr. 3 50 Châles de soie.
Gants pure saie.4boutons , den. Fr. 1 50 Tabliers en tous genres oour dames.
Ganta ml soie, 4 boutons » Fr. 0 8i> Tabliers pour fillettes , depuis Fr. 1 -
Mittes deo4

C0SS6' ' Fr 0 40 TabUora P°"r e:lfauts ' dePuis Fr ' ° 70
Bas et Chaussettes , depuis Fr ù 40 Pochettes de mouchoirs de poche fil ,
Collerettes, Cols et Manchettes. mi-m ei wtoii ,
Rubans ceinture, très belle qua- Articles fantaisie. Tapisseries.

lité , largeur 15 cm, le met Fr. 1 50 Ouvrages do dames. Parfumerie.
Beau choix de Cravates. 8170 Régates et Bretelles.

6, RUE DE LA CURE 6.
L'honorable public est avisé que le Grand Déballage

de PORCELAINE , VERRERIE , VANNERIE, FER-
BLANTERIE et USTENSILES en ÉMAIL continuera
encore quelques jours. 8891-2

6, RUE DE LA CURE 6.

GRAND MM I BON MARCHE
12, Place du Marché, Chaux-de-Fonds

Les Articles d'été seront dès ce j our cédés aux prix les plus
bas. Gants, Poignets, Bas pour dames et enf ants , Espa-
drilles, Foulards, Souliers Molière et Pantouf les.
Corbeilles à 55 centimes la p ièce. 8892-3

Se recommande, M.. Maltry.

Vente de deux maisons à la Chaux-de-Fonds
—»-w —

Les hoirs ae leu ULYSSE JACOT exposent en vente , par la voie de la
minute et des enchères publiques, les deux immeubles qu'ils possèdent en indivision
à la Chaux-de-Fends et qui sont désignés comme suit dans le cadastre du territoire
de ce lieu :

A). Article "?63. Plan folio 20, n" 80 et 85. Bue des Arts, bâtimeut et dépen-
dances de 300 mètres carrés.

Limites : Nord , rue des Arts ; Est, 30 ; Sud , :'8 ; Ouest, rue du Roulage.
La maison de cet article porte le n° 37 de ia rue Daniel Jeanrichard ; elle est A

l'usage d'appartements et magasin; par sa situation à proximité de la gare , elle est
propre à l'établissement de tout genre de commarce : son rapport annuel est de 3520 fr.
Eau dans la maison.

B). Article T?63. Plan folio 11, n" 59, 60 et 61. Rue de l'Hôtel-de-Ville, bâti-
ment , dépendances et jardin de 530 mètres carrés.

Limites : Nord 382 et 818 ; Est, 12e5 ; Sud 740 ; Ouest , rue de l'Hôtel-de-Ville.
La maison de cet article porta la w 37 de la rua de l'Hôtel-de-Ville ; elle renferme

boucherie , café-restaurant et 4 appartements ; son rapport annuel est de Î470 francs.
Eau dans la maison.

La vente aura lieu à l'Hôtel-de-Ville da la Chaux-de Fonds , salle de la J notice
de Paix, le lundi 31 août 1891, dès les 3 heures de l'après-inltll , et
los enchères seront mises aux cinq minutas , à 3 Vs heures précises.

S'adresser , pour prendre co.uiaissance des conditions de la vente, au notaire
A. Bersot , rue Léopold Robert 4, à la Chaux-de-Fonds , et pouris vrite les immeubles
chez M. Aloïs Jacot , rue Daniel Jeanrichard 37. 8473-3

g Société snisse pour la construction ie locomotives et de machines ©
jX "WINTERTHOUR A\$ r î\
! Moteurs à gaz et à pétrole X
W /j ï̂'"*%k Construction simple et solide. Marche yb
W « I l» S1̂ re e  ̂ économique. Emploi de pétrole

^
w \& ~Jm_mm*_ % ordinaire. Sécurité absolue. Entretien $
\b IfllifflMMBB8® facile. Emp lacement minime. A\

Vf \j|f nSfaTOKl lus» allai tous électriques. Machine* Vf
Vf vWj l _ W! ;l V!1P<"s'r' fixe» ct dcnil-flxes. Vf
w 9'J Cbaucllères w

NC ^^-^ÊÊblh (-)n I )Cu l voir un moteur à pétrole chez "i
w rr.y <teàa^*̂  

W&r- ^M- H- Frêne, à Reconvillier, qui donne- W
W ^̂ Ŝm_ ËSs t̂ ra tous les renseignements désirés. 3549 3 W

| LESSIVE f
¦ ¦ Produit supérieur pour blanchir le linge sans le gâter. Il ne I **j
f B l ^È  gerce pas les mains. Nettoie par-lait cm ent i planchers mé- —
Sj  taux, ttc Extrait de l'analyse chimique sur chsque paqiet. 8472-22 _ mL *\

& RICHARD t
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G-rande nouveauté ? < • AW
Jîp Imitation parfaite des vitraux peints. j â %  AP

©Si ^_WL Elé gance. Bail marché , Utilité , Solidité. t <* Ûb j ^
vv ô^2^« 

Amm *. Adhère complètement au verre, supporte aisément yvfvT ¦ ^ŜM Q î̂0 P lavag e, 50 à *?5 pour cent meilleur CÙ AsP
Mi mn, ché que Unis les articles similaires. ^y kb
) _à =*=»= P c i Atr
ĵT "e*3̂ r Seul (lopôf pour la 

Chaux-de-Fonds : §tl§p ™*»-l

TT"IT ^peterie A. «feu-roUler Igï^Sja
i À j *«k J. Place du Marché. J>g Jjj ggj

Le cffita naturaliste Sel Knei
comme adversaire du Café ordinaire. Cette intéressante brochure se
distribue gratuitement au bureau de l'Impartial. 8162-18

FABRIQUE DE COURROIES
TRACHSEL, à MOUDON

Dépôt de courroies en cuir de toutes largeurs, garanties à L'épaisseur
du tarif chez

Messerli «Sr Fnog, négociants en cuirs,
8, RUE DU PUITS 8. 4655-3

IM1P MME PARISIEN
A Bazar Economiaue jk  Vient ie recevoir nn A Léop . Robert 46 jk
 ̂

L A U S A N N E  
 ̂ .cholx considérab|e de ^[ CHAUX-DE-FOHDS 

^

BIJOXJTEfUE
BROCHES haute nouveauté , depuis 30 c Epingles <-t Bracelets. Un

immense choix da CRAVATES en tous genres, deouis 30 c. 500 douzaines
GANTS satin Ol, longueur 4 boutons , depuis -SO c. BAS et CHAUSSETTES,
depuis 4M) c Chaussettes pour enfants , blanchas et couleurs. Corsets pour
dames et enfauts.

Un joli choix de TABLIERS pour dames et enfants. Un maguifique chois de
JERSEYS, pure laine , depuis -5 francs . LINGERIE.

CAMISOLES pour Gymnastes, depuis TO cent.
CEIIVTURES » » » TO cent.
BAS >i t » 1 fr. ~ *»

Un grand chois d'HABILLEMENTS de garçons , complets bien confec-
tionnés, depuis 5 france. Pantalons pour petits garçoas, toile forte à de bas prix.

Grand choix de Chaussures de gymnastes, depuis 1 fr. 50. 301) douz.
^^^^ 

Espadrilles eu tous genre s, pour dames , dapui s 95 c.
"̂ ^^- Un 

choix immense Pantoufles Mules, à OO c la paire.
Jc ljm Caleçons de bains, depuis 30 centimes la paire. 1904 59
?̂ tC  ̂ OMBRELLES et PARAPLUIES à des prix exceptionnels

-mmw-mmmmmmmm r m̂ r̂^mm^^^^^ m̂mrTmmmÊm Ê̂ÊÊa m̂i B̂it^ m̂mmi ^^ v̂t m̂

3 et 4, Rne de la Ronde 3 et 4,
annonce à sa nombreuse clientèle, ainsi qu'à l'honorable public, qu'il
vient d'acheter à Genève un fonds de Magasin de Conf ections
pour hommes et dames, nouvellement installé. Marchandises de pr e-
mière fraîcheur qui seront vendues SO o/ o au-dessous de leur prix
de facture afin d'en activer la vente.
500 Habillements complets pour Imperméables, Fr. 9 —

messieurs , Fr. ÏO — Imperméables caoutchouc , Fr. 10 —
500 Habillements complets pour Jaquettes et Visites.

garçons , Fr. 16 — Manteaux d'enfants et fillettes. 8115 2
500 Habillements complets pour Habillements jersey d'enfants.

enfants , Fr. 3 50 Indienne de Mulhouse, à 85 e. le mètre.
Pantalons d'été pour hommes, Fr. 3 50 Robes, double larg Hir , 75 c. le mètre.

Se recommande, J.  MEYER, au Louvre.

ri Reçu pour DAMES et MESSIEURS X
il un nou.veau choix de

g RÉGATES ET NŒUDS 8
en soie, à SO ct. pièce.

M Se recommande 
J ffAPHTALY U

I l  Rue Neuve 5, Chaux-de-Fonds. ||
^1 8771-1 

P. 
S. — Prix avantageux ponr lea revendeurs. ^J

Domaine à louer
A louer , pour St Georges 1892, lo beau

ôt grand domaine, d'une exp loitation fa-
cile , <iue l'hoirie de M. Auguste
Robert possède â la Sa:gnotte, Com-
mune des Brensts.

Pour visiter et traiter , s'adresser a MM.
Ariste Robert , Cafè-Brass rie, et Henri
Grosclac.de, agent de droit , à la Chaux-
de Fonds, rue Jaquet Droz 27. 8885-6

Etablissemenihorticole
J. TSCHUPPJ JACOT

Bouquets et Couronnes mor -
tualres. Spécialité.

Roses et Fleurs coupées tous las
jours

Corbeilles grandes et Décors
divers.

Plantes fleuries et à feuillages.
Entreprises de jardins divers.
Barrières et Pavillons rusti-

ques. 6378 84
Se recommandent, J. TSCHUPP ET JACOT

., TEIÉPHOUE Oa I
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A louer pr le 11 Novemlire 1891
un LOCAL à l'usage d'atelier ou d'ap-
partement situé au rez-de-chaussée, près
de l'Ecole d'horlogerie. 8888-6

S'adresser au bureau de I'I MPARTIAL .

J— louer
pour St-Martin 1891, au centre de la ville,
uu LOGEMENT de 4 pièces, balcon ,
cuisine et dépendances , situé au premier
étage et exposé au soleil. 8864-2

S'adresssr en l'Etude Ohs-E. GUIN-
CHARD , notaire, rue Léopold Robert 9.

H -..«III- I I I I I  i ¦¦¦¦IIII
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HORLOGERIE
UAnrniinPffi  Ressorts- aiguilles , pier-
f U U I U l t U l l S  res, cairans , vis, cylin-
dres , roues , Etc., et n'importe q iel genre
de fournitures conrantbs et rebuts expor-
tation sont amateur. 8T61-9

S'adresser Fabrique du Rockicr.
Neuchâtel.

Maison à vendre
A vendre ou à. échanger con-

tre une propriété rurale située
à proximité de la Chaux-de-
Foads, une muison d'habitation en bon
état d'entreli-in avec caves voûtées et dé-
gagements. Cet immeuble renferme trois
logements et un piimon. Revenu annuel
20-if) fr. Assurance immobilière , 30,000 fr.

S'adresser à M. F.-A.. Delachaux , no
luire , rue de la Paix 21, à la Ohaux-de-
Fonds. 8866-6

UN CONSEIL A SUIVRE :
Qii souffre de maladie du foie,

telle que Hépatits, hépatite diffuse , Cir-
rhose, ictàre grave ou jaunisse, fasse
comme moi. Le médecin de la localité où
j 'habite m'avait dit que vu ma maladie ,
]6 n'avais plus que six mois do temps â
vivre et qu'en outre il n'y avait pas de
remède dans les pharmacies pour me gué-
rir. Alors ayant entendu parler par main -
tes personnes des c ires de M. Man-
zettl , je me suis décidé à aller passer
un mois et demi a son établissement bal-
néaire. J'y ai fait une cure et il y a de cela
deux ans ; je me porte actuellement com-
me le Pont Neuf.

Que caux donc qui souffrent, s'adres-
sent nn toute confiante â M. MAN-
ZETTI, à Bethléem, p. Fribourgr
(Suisse). IV. P.

Nous signalons également la guérison
de de>j x mammitea et da trois glandes
scrofiileuRei disparues par les baius sans
opérations. 7265-1 1

Tansformation de commerce
Ensuite de transformation complète le

offre dès ce jour un beau choix de
WM ~ CHAPEAUX Modèles de Paris,
£=) CHAPEAUX deuil Modèles de Paris,
jQ CHAPEAUX garnis ou non ,
¦ES pour dames, fillettes ct enfants.
Mercerie, Corsets, Bonneterie,

Laines et Cotons.
Articles pour bébés i Langes,

Brassières, Bavettes , Capotes, Souliers,
Robettes , etc. 2487-37

PRIX AVANTAGEUX
Se recommande , Mml P. MENTHA.

A,, louer
au centre du village, de suite ou a gré du
preneur un bel appartement com-
posé de 6 grandes pièces avec corridor
bien éclairé , deux caisines. doubles dé
Eendances et cour. En outre, deux cham-

res indépendantes , plus une grande cave
à proximité du marche.

S'adresser à M. F.-L. Barbezat , rue de
la Promenade 1. 8527-1

A T T E N T I O N
L'échappement ancre iX^til
fait toujours ch°z M. Virgile Lesque-
reux, à Rochefort. Spécialité genre
anglais , avec ou sans chaton. Glasshutte
et autres. — A U même adresse, on de-
mande l'adresse d'un sertisseur d'é-
chappements pour chatons. 7917-4

Appartement à louer
A louer pour St-Martin nn beau loge-

ment composé de 3 chambres a 2 fenêtres
et un cabinet, cuisine et dépendances, si -
tué au troisième étage , plus un beau
sous-sol avec logement pouvant être
utilisé pour magasin quelconque ou pen-
sion. 8853-5

S'adresser au bureau de I'I MPARTIAL .

I M-' L. PEBEET-DïïBELLTI
I SAO.E-FËIIISIE I5 diplômée +

i l 2

, PLACE DE LA FUSTERIE 12, %
GENÈVE ?

___ ?
Traitement des maladies des da- o

mes. Soins , Discrétion. Reçoit des J
pensionnaires. 8305-9 ?

Commune _des
^ 

Eplatures
La rentrée des Ecoles aura lieu

de la manière suivante :
Classe supérieure de la Bonne-Fontaine.
Classe supérieure du Crêt.
Classe iiiférieure de la Bonne-Fontaine ,

LE LUNDI U AOUT
Classe moyenne de Bonne-Fonta ine.
Classe inférieure dn Crèt ,

LE LUNDI 31 AOUT
8816-2 La Commission scolaire.

Ecole profôssioanellfl de dessin
de SAIXT-IMIËR

MISE AU CONCOURS
Est mise au concours la place de

deuxième maître pour l'enseigne-
ment du dessin techni que spécialement
appliqué à l'horlogerij . 8433-3

Obligations : Minimum , six heures ;
Maximum, douze heures par semaine.

Traitement : lOO francs l'heure.
S'inscrire jusqu'au 31 aoû; courant,

chez le président de l'Ecole, M. Boy de
la Tour, notaire, à Saint-Imier.
H- 4093 J La Commission.

Aux parents !
Une bonne famille , habitant une petite

ville do la Suisse allemande, recevrait en .
pe.ision deux jeunes garçons bien
élevés, désireux de suivre les bonnes
Ecoles primaires ou secondaires (Progym-
nasium) de la localité. Rentrée des clas-
ses fin septembre. Vies de famille et soins
consciencieux sous tous rapports.

S'adresser , pour ren?eignameuts, A Mme
Reussner , librairie et à Mme Kenel-Bour-
quin , rue de la Paix 17. 8865-2

Brasserie HAUERT
12, rue de la Serre 12. 2289 46»

Pendant la saison d'été

SBJL v̂e
en bouteilles

GROS DÉTAIL

HTnm#!•<*« M - A - DR0Z ' ruel¥mWMl*jrt5»« du Collège 4, au
2me étage, se recommande aux person-
nes qui auraient das montres A remettre
en bon état. Ouvrage garanti. Prix modi-
ques 8838-2

SÉJOUR D'ÉT É
Chambres et pension nour familles.

S'adresser au Buffet de la Gare à Cor-
cellea. 8509-1

APPARTEME NTS
A louer , pour St-Martin prochaine,

à la rue Léopoid-Robart , plusieurs loge-
ments de 3 et 4 pièces.

S'adresser à M. Alfred Guyot, gé-
ran t , rue du Parc 74. 8715 -1

Aux pierristes
DIAMANT IILASC 1er choix , à

5 fir. le karat , au Dépôt G. Perrochet ,
rue Jaquet-Droz 11. 1:615 2

Boucherie-CharcTtterie Abram fiirri
Ol. rue de la Paix Gl.

Tous les jours ,

Porc frais , Saucisses à
rôtir, à la viande et

au foie
de première qualité. 8852-2

Se recommande au public en général.

A TTTO Réparât! tins et poils-
** V X t J .  mage de meubles a do-
micile ou chez lui. Prix modérés. Louis
RAIDT, menuisier-ébéniste, Industr. 2S
au second. 8787-76

POUR ST-MARTIN 1891
à louer un beau logement de 4 piè-
ces avec dépen lances, situé a la rue du
Parc

S'adresser au notaire Charles Barbier,
rue de la Paix 19. 8618 2

Logement à loner
A remettre pour St Georges 1892 , nn

GRAND APPARTEMENT situé
au 2me étage de la maison n" 43-44 . rue
Léopold Robert. 8889 3

S'adresser à M. Paul Vuille Perret.

AUX GHR-AISTIDS MAQ-ASITSTS DE NOUVEAUTÉS EN TOUS GENRES

é 11, me Léopold Robert 11. |> J| LA CO N F i Â W C E  ̂
U' me LèoPold Robert ll f r

Locle C31istTX3E.--cie-Ir,oxi.Cjis Bien ine «m-ao»

TV-TTgssT-n ESTST VEINITES X>S2S» ARTICLE® DE BLANCS
Toile coton blanchie pour draps 180 cm Toile coton écrue, larg 75 em, pour chami- Essulc-malns larg. 45 cm, qualité plus Piqué moltonné, qualité forte , largeur

de large le mètre Fr. 1 35 ses, le mètre Fr. - 30 belle, le mètre Fr. — 3o 75 cm, le mètre Fr. — 9o
Toile coton blanchie pour rideaux, larg. Toile coton écrue , larg. 180 cm, qualité Razln blanc, largeur 130 cm, pour oreil- Nappage écru , fil et coton , 120 cm, le

65 cm le mètre . Fr. — 20 forte , le mètre Fr. — 95 1ers, le mètre Fr. 1 10 mètre Fr. 1 20
ToUe coton blanchie pour chemises, larg. Essuie mains écru , largeur 40 cm , le mè- Damas blanc, larg. 1S0 cm, pour literie , Serviettes assorties, la douzaine . Fr. 5 25

80 cm très belle qualité , le mètre Fr. — 50 tre Fr. - 25 le mètre Fr. 1 75 Mouchoirs pur fil , 50/50 cm , la douz. Fr. 5 —



Pour cause de déménagement, Grande mise en vente JêL irnia c »M3M» ĉrnr»
de tontes les marchandises composant le magasin M11_ 6

15, Rne dn Premier Mars 15 (ANCIEN HôTEL DE FRANCE )
consistant en

3 CONFECTIONS POUR DAMES & ENFANTS *Imperméables, Robettes «f erseys et autres, depuis 45 cm à 1 m. 10 de long.
Costumes garçonnets , Corsets , etc., etc.

Dépôt CX G Manufactu res suisses et étrangères

+ :i\m:ML m\m*m_ m \mT\mm *w~w* I^'AMCMIE •#
\A. x:ocher\ 19, me UopolJ BoW CHAUX- DE-FONDS me Lëoji Robert 19. \^ Kooner \

Nos rayons des Nouve autés de la Saison. i 2UV' 8?

CONF ECTIONS POUR DAMES & VÊTEMENTS POUR MESSIE URS
«30I»JJTT AXJ CiI=t-A-3>a"II> CSOR/ir'F'I-iEJ'r

imWÊÊmÈmmÈmÊmm,*m-mm**mwmss*m*mmi-mm'X \mmm t \ ,j — TTT—lui i i j j  n i j j j MgM^jj

I Nouvelle invention I
Breveté en 14 pays, enregistré en Amérique 5104 1

I MÉCANOGRAPHE i
x CBrevet universel) m

1 L'APPAREIL A DESSINER LE PLUS SIMPLE ET LE MEILLEUR JI J pour copies et agrandissements de toutes sortes de Dessins, Peintures, gï, \
j I Photographies, Cartes géographiques, Plans, etc., etc., w\

sur papier, toile, "bois et autres matériaux
Auxiliaire pratique et tout à fait indispensable f

pour peintres, dessinateurs , etc., etc. 1
f m .» o*c ai avi j
; ï Le Mécanographe est d'un grand secours pour apprendre seul le dessin , et, à ce I
1 titre , il mérite d'être grandement recommandé ; il offre aux personnes âgées comme aux I
S jeunes une occupation intéressante et lucrative ; il peut être employé dans bien des cas Ë
I pour la copie et l'agrandissement de tous Modèles de Coupe et de Broderies de dames , et I

i I est très utile pour beaucoup d'autres travaux.

| Cette nouveauté surprenante ne conte, avec le lie (l'emploi complet, p 2 fr. 25 t
II Seul dépôt : I
I PAPETERIE A. COURVOISIER , CHAUX-DE-FONDS 1
s Envoi contre remboursement ou mandat-postal. Ë
1 _ _  _ _  _ _  ~-W^—- ^a^^^^^g^^^=a^a-Cà̂ â à â̂ ga â̂ â âai M

gfhdh *•_ de récompense àla per-
JaWP^F M. JT» sonne qui pourra me
donner des renseignements précis sur
l'individu qui s'ebt permis d'empoisonner
mou chien.

Paul ZANIVONI, cordonnier ,
8899-3 rue du Stand 19 A.

AVIS
GEORGES STEïHiRI , Fumiste
se recommande à l'honorable public pour
la transformation de potagers en tous
genres. Feu dirigeable à volonté et grande
économie de combustibles. — Pour ren-
seignements s'adresssr rue du Doubs 87
chez M Fritz Perret ou chez Mme
Boillat , rue de la Paix 15. 8744-1

VERMOUTH TURIN
qualité supérieure, à 1 fr. 35. — LI-
QUEURS et SIROPS.

Madère, Malaga,. Porto, de J. -
M. de la Vega , propriétaire de vignobles
à Malaga , fournisseur breveté da la Cocr
royale d'Espagne.

Câpres , cornichons , conser-
ves alimentaires , Brosserie,
etc., etc. 8037-b

ÉPICERIE-BOULANGERIE
pardi. GH.-F. REDARD p"c "

PRESSURAGE DE FRUITS
aumagasind'épicerieZOZIME GUILLET ,
rue du Premier Mars 12 B. 7755-0

A V IvMïliE
de beaux régulateurs de Vienne, un lavabo ,
des creusets pour monteurs de boîtes ,
trois tables carrées , une malle de voyage ,
deux secrétaires , une glace, trois pota
gers 'avec accessoires , un avec bouilloire
n" 11 , une voiture d'enfants A 4 roues, un
Îiupitre, six chaises en bois , deux bois de
it , trois berces , un lit complet , à des prix

très avantageux. Toile de coton rousse,
largeur 90 cm., à 35 et le mètre. — S'a-
dresser rue de la Ronde 24, au rez-de
chaussée. 8811-2

Inv nni-ûri trc- f On demande un ou deux
SUA ytll cli 13 • enfants en pension; bons
soins sont assurés. Prix modéré. — S'a-
dresser A MmeLina Kneuss-Stalder , Horn-
baiUe 28. 8804-2

U TlOI BE Eli
TIRAGE : JOURNAL QUOTIDIEN TIRAGE:

10,000 exemplaires L,c plu» répandu de la 3?,0OO exemplaires
la semaine Suisse i9 dimanche

Se trouve en vente dès la première heure du matin, avec les dernièros dépèches
du jour , chez

JVC. G-ust. BOLLE, marchand de tabacs
CHAUX-DE-FONDS

Annonces : -SO c. la ligne , sont reçues par M. BOLLE , et à l'Administration
de LA TRIBUNE , à Gf iiève.

NOUVELLE

PIERRE DE TOUCHE
pour essayer les matières d'or et
d'argent , les pièces de monnaie. Oette
pierre est utile aux caissiers, négociants ,
etc. — Prix : 3 Irancs.

PAPETERIE A. COURVOISIER
place du Marché,

-aTMa—wr—irra^^^^M^Tian Tn
MÉDAILLE

Exposition universelle de 1889
H-3929 L 867-3

Bonne occasion .
Un beau magrasin de bonnete-

rie, lalnerlc et mercerie , fort
bien situé est à remettre à de favorables
conditions. — S'adresser , sous les initia-
les V. S., Poste restante , à Bex (Vaud).

8245 4

De toutes les spécialités à base de
G O U D R O N  DE N O R W É G E  PUR

reconnu**.iiilties comme guérissant
Rhumes, Toux , Bronchites, Phtisie,

MALADIES de POITRINE ,
catarrhes d'estomac et de vessie

la plus efiicace est sans contredit le

Emp loy é avec grand succès
contre les maladies de la peau tt de la chevelure,

maladies sexuelle *, écoulements , etc.
• •«-•:: Ordonné pnr tom 1«» médecin». X»***
Le flac. Fr. 1 .50 — Remb» t«° avec emballage Fr. 2.

Éviter les nombreuses contrefaçons en exigeant sur
l'étiquette et la capsule le nom,

Edm. BURNAND, pharm. Lausanne.
*"* Se trouve dans la plupart des pharmacie!».

MIEL EXTRA
dû pays, garanti pur, à 1 i*r. 30 le
flacon ; le flacon -vide repris à 30 cent.

Aa magasin de Comestibles
Charles Seinet

place Neuve IO. 6869-5*

]ME»*«k g
'̂Î! Le Maté du Brésil dont l'im- ¦

portation en Europe ne date que ¦
de quelques années, a pris rapide- I
ment un développement qui témoi WA
gne suffisamment de la valeur de ¦
cet aliment et de l'avenir qui lui ¦
est réservé. fe

Le Maté possède les mêmes I
qualités que le thé et le café, mais I
il a le grand avantage de ne pas I
produire l'excitation qui affecte si ¦
péniblement les tempéraments fai H
blés et nerveux. C'est A la fois un 9
excitant et nn calmant. 5565 78 H

! PRIX : i'|
le paquet de 100 grammes, 60 c. I

» 250 » 1 fr. 25 ¦
» 1 kilo , 4 fr. 50 H
Remise aux marchands. TA;

Dépôt : H
36, rue de la Charrière 361

au premier étage . mk
''y Envi, „ontre remboursement. Hj

En vente à la

LIBRAIRIE A. COURVOISIER
1, RUE DU M U. CHé 1.

Aux RECSUBS SUISSES
Etude pratique

pour la préparation aux examens
de recrues , rédigée par

Mil, PËRBIABD & GOLAZ
experts pédagog iques.

Deuxième édition, revue el augmentée.
Ce suide qui répond en tous points

aux exigences du programme fédéral , ren-
dra de grands services a nos futurs soldats.

Prix : 60 centimes.

Der Schweizez Rekrot
zum Gebrauch fiir Fortbildnngsschulen n.
zur Vorbereltungr lui- die Re-
krutenprûfung-.

Représentant
en vins est demandé pour maison fran
çiise. Affaire sérieuse.

Adresser les offres, sous ~. H. 54, au
b ireau de I'IMPABTIAL . 8843 4

Grande vente de

VERMOUTH
bonne qualité. A 80> centimes le litre
Abslntne .RUum, Fine Champa-
gne, Eau-de-vie de marc et de lies,
dans les meilleures qualités.
TfTTTi'I'Q rouge et blanc, a des prix dé-
» •*-¦'¦" O fiant toute concurrence . 8402-&

Epicerie BLOCH, r. dn Premier Mars.

A L'IMPRIMERIE ET
- PAPETERIE A. COURVOISIER -

1. RUE DU MARCHÉ, 1.

PSAUTIERS
de tous prix, depuis les

reliures les plus ordinaires jusqu'aux
plus riches.

PSAUTIERS toile et peau de mouton.
PSAUTIERS maroquin soignés.
PSAUTIERS velours.
PSAUTIERS peluene.

Grand choix de

Livres religieux
HÏMNESlFCROYANT

Chants évangéliques.
VUES DE LA PALESTINE

CARTES de CATÉCHUMÈNES
avec versets.

af L'assortiment des **¦

> est au grand complet, A

f  Papeterie A.̂  COURVOISIER JT 1, RUE DO MARCHé 1. r

t JHEGISTIIES 1
T de tous formats et épaisseurs. T
J Caisse, Grand -Livre , Journal, T
aV Brouillard, Copie d'effets, Livre •»
1 d'établissages , Echéanciers et 2
 ̂ Répertoires. *J

¥ Copie de Lettres T
£» ordinaire, mi-fin, fin. mm

Illlll lllll

, SACS ,
d'école en tous genres et à
tous prix. — Spécialité.

Bonne qualité.

Papeterie A. Courvoisier
PLACE DU MARCHé 1. =

(Sacs d'école



ÉCOLE ENFANTINE
Mlle Susanne Robert ouvrira dès

le ler septembre une école pour de jeu-
nes enfants. Soins affectueux. — S'a-
dresser chez M. Fritz Robert-D-icommun ,
rue de la Promenade 4. 8952 5

Café-Brasserie Justin GUINAND
Grandes-Crosettes 38 b.

Dimanche 23 et Lun di 24 Août 1891,

Vauqnille - Répartition
Valeur exposée, 350 francs

en espèces et montres argent et métal.
répartis en douze lots. 8947 -3

Chaque soir,

Sottpw ans tripes
Se recommande, Le tenancier.

Logement à loner
A remettre pour St-Georges 1892 , au

deuxième étage de la maison n" 42 41 ,
rue Léopold Robert , 8889 3

Un grand appartement,
Un comptoir et bureau.
S'adresser â M. Paul Vuille-Purret.

Pnl ÎQQan'IÛ ^
ne bonue ouvrière polis-¦ l'Ilt iXouflo . seuse de boites or et argent

demande de suite une place. — S'adresser
chez Mme Leuba , rue du Puits 29 8945-3
Mi r.i. An tm i de toute confiance , pouvant
LUC UdlU u disposer de quelques heures
par jour , cherche un ménage à faire , ainsi
que des raccommodages. — S'adr. rue de
l'Hôtel de-Ville 56, au ler étage. 8946-3

A Mirant! ®a désirerait placer un j eu-
a|)|»i ulllli ne garçon , libéré des écoles ,
comme apprentt émailleur ; il possèie
déjà quelques conuaissances. — S'adres-
ser rue de l'Industrie 19, au rez-de -
chaussée, à droite. 8930 3

Annrontî 0a demande à placer un gar-
appi t'iltl. çon de 15 ans comme ap-
prenti tailleur. — S'adresser rue du
Grenier SO, au 2me otage. 8948-3

Dégrossissenr-Fond^or. déSoss'is-
seur-fondeur demande à se placer de
suite. Certificats a disposition. 8879 3

S'adresser au bureau de I'IMPABTIAL.

nniaifietrimia Un bon domestique capa-
WUIJll ùlllJUU. ble de traire 20 vaihes
et connaissant tous les travaux de cam-
pagne, cherche à se placer de suite. —
S'adresser au Bureau de confiance J.
Kaufmann, rue du Parc 16. 8904-3

TaillAir'A Unejeune fille ayant appris
t illlit'IlMJ. la profession de tailleuse,
Jierche une place chez un tapissier.

Adresser les offres , sous initiales A. W.
-<!»05, au bureau de I'IMPARTIAL . 8905 3

Aeoniattia One assujettie polisseuse
d&SUJtlillO . de boîtes or demande de
suite une place. — S'a iresser rue de la
Ronde 6, au 3me étage. 8913 3

^ariiecanca Une ouvrière sertisseuse
avi llBooUSOa demande à entreprendre
encore quelques cartons par semaine.
S'adr. au Bureau de I'IMPARTIAL. 8914-3

J?iS|[ ix bien recommandées et connais-
!P Ulli] sant la cuisine soignée , cherchent
de suite ou pour plus tard des places.

S'adresser chez Mme J. Thomann. rue
du Parc 21. 8854 2

1108 QPD1S1S8116 dans un commerce ,
ou, au besoin, s'aider au ménage. Bons
certificats. — Déposer les offres au bureau
de I'IMPARTIAL. 8855-2

Bina tanna fi l in connaissant les tra -
UUB J i /UÏIO UUO vaux d'un ménage et
sachant coudre et raccommoder cherche de
suite une place. 8828-2

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.
3!<kinikeiinna ^n b°n domestique cher-
J'UUl t SU- 1 !lr) . che une place de suite. —
S'adresser rue du Temple-Allemand 95 ,
au ler étage, à gauche. 8810-2

tlna danifl c*8 touta confiance pouvant
UUO Ull 111. donner de bonnes références
s'offre comme garde-malade même hors
de la localité ou comme releveuse de cou-
che. — S'adresser chez Mme Germaii-
Cusset, sage-femme, rue Fritz Cour-
voisier , 2. 8768-1
fin hftr l f t f fA P visiteur-acheveur, con -nu 111» ; lUgol naissant chronographes
et quantièmes, cherche uue place.

S adr. au bureau de I'IMPARTIAL. 8777-V

Annrantau On demande une apprentie
aUUl DULIrj . taiUeuse, logée et nourrie
chez ses parents. — S'adresser rue des
Granges 7, au rez de-chaussée. 8943-3
pill pn On demande de suite une ser-
f 11 US, vante sachant un peu cuire et
connaissant les travaux d'un ménage,
ainsi qu'une bonne d'enfants. — S'adres-
ser chez Mme Uhlmann , rue de là Balance
n* 7, au deuxième étage. 8944 -3

lii'ni*M"i { ftiipo Un ou deux démonteurs
Vt'IUl/ iI l i lUlS.  et remonteurs pour
raient entrer au comptoir Dubois Peseux
et Oie , rue de la Paix 31. 8929-3

AnnrontÎA On demande de suite une
tI t'JU UUlK. . apprentie et une assujet-
tie modiste. 8931 g

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL .

Commissionnaire ma°ndéèPeoi!f le ur
septembre. On donnerait la préférence A
unejeune fllle libérée des écoles. — S'air.
rne de la Serre 81 , an 2me étage. 8932-3

BOnnO (I CDlilDlS. suite une jeune fille
comme bonne d'enfants. — S'adresser rue
du Premier Mars 9, au rez-de-chaussée.

8933-3
Emhnîf  i\nr Un ouvrier de toute mo-
BUIMUllBUl i raiité est demandé de
suite. 8876-3

S'adresser au bureau de I'IMPABTIAL.

Rûiiirtniùiire Deux très bon8 remoa-
IkOlUUUtOUlSa tours pour petites pièces
cyl. sont demandés pour travailler au
comptoir. Ouvrage suivi et lucratif.

S'adr. au bureau de I'IMPARTIAL. 8959-3

An |Lni„n<| 7nne PERS0SNE très
UU ulll l i lHUL bien qualifiée pour
faire nn petit ménage sans enfants pen-
dant quelques heures par jour.

Déposer les offres, sous les initiales
V. V. 8833, au bnrean de I'IMPAR-
TIAL 8833-5
(in damann'A d9? ouvrières con-
UU UOUlaUUc naissant un peu le re-
passage et le remontage pour un travail
facile et bien rétribué. (HB46;sX) 8766 4*

S'adr. Fab. d'horlogerie J. -J. Badol-
let, Usine dea Charmilles, Genève.

Commissionnaire. °en
dt6reTdnede

su
prr

un jeune garçon ou une jeune fille pour
faire les commissions entre les heures
d'école. — S'adresser rue de l'Industrie 1.
au 3me étage. 8880 3
[V„- , « ÇA On demande de suite une
i/o. uUiso. ouvrière et une apprentie
doreuse, ainsi qu'une bonne servante.
— S'adresser rue de la Balance 6, au 2me
étage. 8881 3

i ilill 'iii W l "e ma's0" l,e 'a localitéijU lIlHIIii. cherche nn commis bien
an courant de la fabrication. Référen-
ces sérieuses sont exigées. 8897-3

S'adresser an bureau de I'IMPARTIAL.

' 'n î ïî r . e h û s i -  Un guillocheur habile
'. 'Ul l IUG'l t iUl .  trouverait à te placer de
suite. — S'adresser à M. Jules Magnin , à
IVeucbâtel. 8906-3
i'ji î nti- ,,a On demande des peintres p'
1 Huit ta. cadrans ea métal doré et ar-
genté. — S'adresser à M. Albert Paris , à
IVeucliâtel. 8907-3

JAIMA AII A <-> ' 1 demande une jeune
ovUUu Ull". fiiie pour aider au ménage
et garder les enfants. — S'adresser ru« de
l'Industrie 26. 8908 3

innrAntÎA <-)n demande de suite une
ijjpK'ullt". apprentie polisseuse

d'aciers, qui serait nourrie et logée. —
S'adresser Place d'Armes 10 B, au 2me
étage, à gauche. 8912-3

ÎAIinA {ÎII A <->n demande une jeune
H't.Ut * UIIO. fille pour aider au mèosge.

— S'adresser rue de la Balance 2, au 3me
étage, à droite. 8915-3

Canvonf a *'" demande nne bonne
i RI nul IL. domestique sachant bien
faire la enisine et connaissant les tra-
vaux d'nn ménage.

Adresser les offres, accompagnées de
certificats on de références, à Madame
Sandoz-Gallet à Nyon. 8814-3
Ji 'Fi n J f i i l f t  On demande ae suite une

CUUB 11110. honnête jeune fille fréquen-
tant les classes du soir pour aider BU
ménage. — S'adresser rue de la Paix 43 ,
au second étsge , 8489 *6

Pfili r"''PnrlA Pour l'Angleterre on de-
1 UllSoIjUSt *. mande une polisseuse et
une finisseuse de boites argent ; elles se-
raient reçues dans une famille neuchâ-
teioise 8760 2

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL .

RaiTB<inilanp On remonteur stable et
Ui*JitiUUIj t*Ul. de moralité connaissant à
fond sa partie trouverait à se placer dans
une petite ville du canton de Vaud. —
S'adresser A M. P. Favre, rue de la Paix
n* 77 , qui renseignera. 8839-2

^raVAIir <-,Q demande de suite un ou-
t f ld ioU l .  vrier graveur sachant bien
faire le mille feuilles. 8340 2

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL .

F mo il ja un On demande de suiteLumiuciii.  un Don oavrier éman.
leur connaissant la partie à fond et ab-
solument régulier au travail. — S'adr.
à i'atelier II. -W. Guinand, rne de l'Hô-
tel de-Ville 17, 8849-2
(ir'lVAlir Ou demande un oavrier gra -
UluVl'Ul. veur de lettres , ainsi qu'une
bonne polisseuse de cuvettes argent ,

S'adr. «u bureau de I'IMPARTIAL . 8862-2

tnnrAnti ®u demande de suite un
•'lypiOil l/la jaune homme auquel on ap-
pi-i-n-Irait les repassages. 8866 2

S'adresser au bureau de I'IMPABTIAL.

Uav>v Qnf A *-*n demanda de suite une
OUI l a l iW.  bonne servant > . — A la mê-
me adresse, un jeune garçon eut de-
mandé pour faire les commissions. 8869-2

'̂adresser au bureau de I'I MPARTIAL.

liinnantia Ou demande une jaune fille
cl UUU Util), de 15 à 16 ans, forte et ro
buste , comme apprentie doreuse.
S'adr. au bureau de I'IMPARTIAL . 8870-2

Taillant' ®a demande un boa ouvrier
lalUOUl. tailleur , connaissant bien la
coupe. — S'adresser rue des Terreaux 14.

8802-2

\jftrvintfi On demande une fille propre«Dl iiill I I', et active pour un ménage
très soigné. — S'adresser rue du Parc 10.

8803-2

Pnii~*4An*lA On demande une bonne1 UllooCUiso. ouvrière polisseuse de cu-
vettes métal. Bon gage. — Ecrire an bu-
reau de I'IMPAR TIAL SOUS initiales L. t*.

8800-2

i ommissionnaire. \V\T̂ _TiV
27 ans de bonne famille demande uue
place de commissionnaire ou homme de
peine. — S'adresser chez M. P. Thiébaud,
rue des Terreaux 18. 8801-2

Commissionnaire. U suj TuTbZ
commissionnaire. 8808-2

S'adresser au bureau de I'IMPABTIAL.

Fmhfiî ÎAnr 0l! demande un assujetti
UUlUUlliVUla et un jeune garçon intelli-
gent pour lui apprendre les emboîtages.

S'adr. an bureau de I'IMPARTIAL. 8815-2

One jenn e fille t^r&VSe
demoiselle de magasin. — On regarderait
plutô t à un bon traitement qu'à un fort
gage. | 8813-2

S'adresser au bureau de I'IMPABTIAL.
O .- i.v 'intn Une jeune servante trouve-
i3t;l i ua lu. rait a se placer de suite. —
S'adresser rue de la Paix 39, au ler étage.

8S12 2
iansiû f i l i n  Ou demande unejeune fille

•fCuUU UIIO. de toute moralité, pour
travailler sur une partie de l'horlogerie.
Rétribution immédiate. — S'adresser à
Mlle Amez-Droz, rue de la Prome-
nade 12. »817-2

jAnnA fî l lA 0n demande une jeune
JoUUO UllrJ. fine comme commission-
naire. — S'adresser à M. Zélim Perret-
Brandt, rue St-Pierre 14. 8818-2
¦ ''ravfill f' "1 ^" demande de suite deux
' ' l a V i . U t  Ss. graveurs d'argent. — S'a
dresser à M. J. Bibersteln, à Renan.

8820-2

Un bon ouvrier Ŝ Ŝ re:
grent sans joint pourrait entrer de
suite chez MM. Cornu et Co., Place
d'Armes 12. — A la même adresse on de-
mande un jeune homme de 15 à 16 ans
pour apprenti. Ks : l 2

An t-lAman/lA un J'9une homme P°ur
vu uvuiauuo faire des commissions et
quelques écritures de bureau. 8825-2

S'adresser au bureau de I'IMPABTIAI..
I iiiinn (ÎII A 

(-> " demande pour le ler
ticUUo Ull i.. septembre une jeune fille
connaissant tous les travaux d'an ménage.
— S'adresser rue de l'Industrie 24 , au rez-
de-chaussée. 88J 6-2

tommissionnaire. ÏÏSSWï;
plus de 18 ans est demandé aux Eplatu-
res 56, Recorne. 8827-2

iàn lï (  ï liailii fl da bons Planteurs
VU UrUiuUUrJ pour pièces 15 lig. ancre
genre courant. — S'adresser au comptoir
Achille Ditesheini jeune , 47 , rue
de la Demoiselle 47. 88:10 2
R nmnnf J < iit.19 De bons remonteurs pour
ftrMUÛltjUrS. des pièies da 13 et 18
lignes cylindre et 19 lignes ancre trouv e -
raient de l'occupation suivie chez Léon
Vieille a Morteau. 88 .'4 2

DU aflOnClSSeOr demandé de suite.
S'adresser au bureau de Mme veuve

de J. Huguenin-Girard. 8856-1
{ 'nioïnîÀra One bonne cuisinière d'hô1 UISlUlt'lDi tel estdemandée.Bongage.
Entrée immédiate. — S'adresser sous
chiffres B. 886*?, au bureau de I'IMPAR-
TIAL. 8867-1
VvAi ninftlift-u est demandée pour des-
OUUIlUVilUl C servir étabhssement de
premier ordre. On exige la parfaite con-
naissance de la langue française , un phy-
sique agréable et surtout une bonne con-
duite. — S'adresser sous chiffres, A. 8868,
au bureau de I'IMPARTIAL 8868-1

iaun a lillo On demande de suite une
JcUUo UUC- jeune fille pour al ler au
ménage et soigner des enfants. — S'adres-
ser chttZ M. Glanzmann , cafetier , Place du
Marché. 8773-1

^nlifiSAneA <-)a demande une ouvrière
1 UlloSCUBC et une bonne assujettie po-
lisseuse de boites argent.

S'adresser au bureau Veuve Kurz, rue
Neuve 10. 8785-1

jAnnA fî11 A < ->u demande de suite une
dliUUC Ullu. jaune fille connaissant les
travaux du méuage ; elle aurait l'occasion
d'apprendre la couture. — S'adresser rue
Léopold Robert 37 , au premier. 8789-1
l anna ii lja On demande une jeuneoioUurj UIIO. fille pour aider au ménage.
S'adress:r rue Léopold-Robert 14 , au
2a étage. 8791-1

A in*!' "• Pour ?aipt -Oeorges 1892 : un
lUUul magasin situé rue de la

Paix , un atelier avec bureaj , deux
logements de 3 chambres et un dit de
2 chambres. — S'adresser à M. Paul-E.
Vogel , rue de la Demoiselle 85. 8937-3

âppartementS. Martin trois apparte-
ments de 3 chambres, cuisine et dépen-
dances. — S'airesser 4 M. Eaaile Hugue-
nin, rue de l'Hôtel-de-Ville 67. 8938 -5
"u'nlatlirao A louer pour Saint-MarliuIj *'l ;àlUl PS. prochaine, aux Endroits
des Eplatures n« 48, un joli peti: appar-
tement d'une grande chambre, 2 alcô-
ves, cuisine et dépendances — S'adresser
au comptoir , rue Léopold Robert 40, au
rez-de chaussée, la Chaux de-Fonds.

A la même alresse , à louer pour Saint-
Martin prochaine deux chambres in-
dépendantes et non meublées pour bu-
reaux, situées dans la maison rue Fritz
Courvoisier 10, au 2me étage. 8429 3

ril'llîlhî' -i A louer une Del '6 chambrev/tuUlUl *.- . meublée et indépendante. —
S'adresser rue de la Cure 5, au premier
étage. 8940 3

i -haïuhi-a On offre à loutr uue cham-l 'UalaUl». bre meublée. - S'adresser
rue du Progrès 49. 8941-3

rhiUllhl'A <-) Q of^
re 

* *'emett1"e de suite
Ualuul c. une belle ehambre meublée ,

n 2 fenêtres , à un ou deux messieurs de
toute moralité. — S'adresser rue du Puits
n* 13 , au deuxième étage. 8942-3
i <t»ARinnr A remettre pour st Martin
UUgUUlUUL. IHU 1I un logement. - S'a-
dresser à M. Albert Pécaut , rue du Pro-
grès 61. 8638 £'

I ainnnmil  ̂'0Der Pour St-Uartin
LU

^
tlIIlHl. i891 nn bean logement

de 3 pièces, cuisine et dépendances, si-
tné boulevard des Crétêts 6. — S'adres-
ser à H. Ch. Sommer, rue de l'Hôtel-de-
Ville 28. 8896-3

rhnmhrn A. louer de suite u'.e cham-
Vt l i i M l t l  B. bre meublée ou non. — S'a-
dresser rue de la Charrière 6, au rez-de-
chaussée. 8917-3

On demande a loner oKrean pé-
tit logement d'une chamore, cabinet
et cuisine. 8900-3

S'adresser au bureau de I'IMPABTIAL.

On demande à loner KtSSS!
Adresser les offres sous initiales T. P.

36, poste restante, en Ville. 8860-2

fin K.i&nr .rtci sa,is enfants demande à
UU lUcUdge iouer, pour le 11 Novem -
bre 1891, un logement de 3 à 4 pièces, soit
au premier ou au deuxième étage. — S'a-
dresser, par lettre , aux initiales A. Z.
8856, au bureau de I'IMPABTIAL. 8859-2

rhamhrA I*oar I« «" e*- septembre une
vlliilm'lr*. demoiselle demande uu petit
cabinet meublé indépendant pour y tra-
vailler ; travail propre et tranquille.

S'adr. au bureau de I'IMPABIIAL. 8761-1

Ott jeune homme a'u viS,
une belle ebambre meublée Indé-
pendante. — Payable d'avance.

Adresser les offies sous initiales A. B.
24 au bureau de I'IMPABTIAL . 8776-1

On demande à acheter uoîr mî"t
avec engrenage. — S'adresser, par écrit,
sous initiales A. C. G. 8666, au bureau
de I'IMPABTIAL . 8957 3

On demande à acheter u percée a
en

6
boa état. — S'adresser Place d'Armes 2,
au ler étage , à droits. 8837 2

On demande à acheter de
en

xcuivre8
bien conservées. — S'adresser rue de la
Demoiselle 68, au Sme étage. 8792-1

| i/AndrA Plusieurs cages d'oiseaux, ain-
3 ïtUUlu si qu'une grande volière, une
caisse de vers de farine , plus un pressoir
à fruits. — S'adreaser rue du Parc 19, au
deuxième étage. 8955-3
» vAnuFA c*eux talaoces à peser l'or,
i irJUUl *rj roues, étaux , grandeurs, etc.,
pour monteurs de boîtes. — S'adresser
rue du Puits 23, au rez de-chaussée.

8949-3

â UAïliî '*" uno cai!ise & bois, un berceau
lOUUll) et une poussette. — S'adres-

ser rue des Fleurs 15 , A gauche. 8950-3

k VAndrA d'occasion plusieurs gran-
li fcUUl ti des tables en saoin, en
bon état. Bonne occasion pour maîtres de
pension. — S'adresser, chaque jour dès
8 heures du soir, au local du Griitli, rue
de la Balance 15, au 2me étage. 8953-3

& 
«ondra un grand coffre-fort et quel-"tUUUi t* ques lustres à gaz — S'adr.

rue Neuve 9, aa 1er étage. 8836-2
.-, ijAndra f 'mt6 d'emploi , une balance
\ VOUUI O Grabhorn, très bien conser-
vée, ainsi que tous les outils pour polis-
seuse de boîtes d'or. 8858-2

S'adresser au bureau de I'IMPABTIAL.

On offre à vendre fcïï, Œ01
lampe suspension, genre triomphe.

S'adr. au bureau de I'IMPARTIAL. 8831-2

& VAndrA à bon compte une gran le cage
VOUulc neuve pouvant contenir une

vingtaine d'oiseaux, façon chalet Suisse.
— S'adresser à Alfred Guynet , à Mor-
teau. 8806-2

â VAndru une ebarrette presque
ï0 M*1» P neuve, à deux roues, garnie

en fer. Prix modique. 8009-5
S'adresser au bureau de I'IMPABTIAL.

'¦'. HAr» i-Pï  Bonne occasion ! Proti-
I VeilUrc. tez , canapés-Ut , de 35 A 58fr.
cretonne, reps et damas. — S'adresser
rue de la Chapelle 3, au ler étage. 8755-2

h m-Av-\ des beaux porcs de la Bresse.
1 V BflUrtt _ S'adresser à M. Abram Gi-
rard, boucher, rue de la Paix 61. 8793-1

A vnndrn C*BS 'ètemeuts d'homme oien
VOUUI D conservés , des chemises, quel

ques douzaines de paires de bas en coton
blanc, une malle en cuir, un sac de voyage
etc.

S'adresser rue des Granges 14, au ler
étage, à droite. 8756-1

I?j»,j t.,' depuis samedi passé un petit
UgOHo chien à manteau noir, nattes
blanches. — Le ramener rue du Premier
Mars 14 c, au 1er étage. 890J-2

ï.a narannnA iui a trouvé un P|n-
Ud UC15UUU0 ce-nez est priée de le
déposer, contre récompense, au bureau
de I'IMPABTIAL . 8871 -2

l'Ardn ''uuii soir ' dans ou devant la
ï i luil  Brasserie du Square , un porte-
monnaie. — A remettre, contre récom-
pense, rue Neuve 5, au 2me étage , àdroiti .

8872-1

Pardn à la rue de )a ^errei un oarton
i Ll U tl contenant quelques paires de bas
d'enfant en coton. — Prière de les rappor-
ter au magasin rue de la Serre 10, contre
récompense. 8873-1

Pardn un Petit 80Jl'er d'enfant ; le rap-
I clUU porter ruo de la Demoiselle ?3.

8790-1

TeAn* ii dimanche, dans la cour de l'E
II  U U ï L  giise indépendante , un mé-
daillon argent avec photographie à l'in-
térieur. — Le réclamer , contre frais
d'insertion , aux Grandes-Crosettes 32.

8901-1

fiTiiîilirû A. louer, & un monsieur de
IfUdUIMlt). toute moralité et travaillant
dehors, une belle chambre meublée, expo-
sée au soleil et au centre du village. —
S'adresser rue du Premier-Mars 6, au se-
cond étage, à gauche. 8910-3

rhamlira A remettre une chambre
UUaUIUl 0. meublée ou non. — S'adres
ser rue D. Jeanrichard 31, au 2me étage.

8911-3

i ' i l imhrA A louer de suite une cham-
vUalUUlua bre non meublée, à deux fe-
nêtres. — S'adresser rue de la Balance 2.
au Sme étage, à droite. 8916-3

< ' t iq-nlipa A louer une chambre meu-
tUdUlUlc. blée. — S'adresser rue de la
Paix 77, au 3me étage , a droite. 8909-3
g l h n « t S i - ' i n  Plusieurs chambres meu-
UUdUIUl C». blôes et indépendantes sont
à louer de suite. — S'adresser rue Frit?
Courvoisier 40. 8746-4

Rez-de-chaussée. M£taW»r*:
de-chauesée, angle de rue, composé de
3 chambres, cuisine et dépendances, pour
log-cment ou magasin. — S'adres-
ser au propriétaire, rue du Premier Mars
n" 13. 8834 2

I Affamant A louer pour Saint-Martin
LUgUlUOUl. 1891 un petit logement com -
pose d'une chambre, cuisine et dépen-
dances. — S'adresser Boulevard de la
Fontaine 13, au ler étage. 8835-2

Ohanihpac! A- louer une chambre meu-
VildUlUlcS. blée, indépendante, au so-
seil , à un ou deux messieurs.

A la même adresse , une chambre A
louer , à une dame ou a un ménage sans
enfants. 8857-2

S'adresser au bureau de I'IMPABTIAL.
' ¦Sî'iinhri -^ 'ouer P°ur St-Martin , à
v'HiililMlD- un monsieur travaillant de-
hors, une belle chambre meublée, exposée
au soleil et indépendante . — S'adresser, de
1 à 2 heures, rue du Progrès 49, au pre-
mier étage. 8135-2
.-O {nantirA A remettre de suite à une ou
UUdUIUlDa deux personnes tranquilles
et travaillant dehors une belle grande
chambre meublée. — S'adresser le soir
après 7 heures, rue du Parc 74, au second
étage. 8799-2
i hamhrA A louer Immédiatement une¦ UdUlUltJ. belle chambre meublée et a
deux fenêtres. — S'adresser chez M. Aug.
Jaques, rue Léopold Robert 32. 8805-2

Phamhrao 0Q °^re a 'o»81* de suite
UUalUUicS. une belle chambre non
meublée et une meublée pour la fin du
mois. — S'adresser rue de l'Industrie 19,
au ler étage , à droite. 8819 2

S"thamh*"A n̂ monsieur °^ce a parta-
vUulUUi 0» ger sa chambre avec un
monsieur de toute moralité. — S'adresser
Rue du Stand l i .  8831-2

ThamlirA ¦*• louer de suite ou pour la
1/UdUlMl O. fin du mois une chambre non
meublée. — S'adresser rue Fritz Courvoi -
sier N» 38, au ler étage , A droite. 8822 2

Phcimrir'a A louer une belle chambre
UUUIUUirJa meublée ou non meublée,
bien exposée au soleil levant. — S'adress.
rue du Progrès 4, au ler étage, à droite.

88Î3-2

appartement, tin IBM, un bel appar-
tement moderne de 4 pièces et dépendan-
ces ainsi qu'un petit logement de deux
chambres avec cuisine. — S'adresser à M.
A. Stark, architecte rue du Puits 1.

8775-2

lP h''iîihr' i <-)a offl 8 *:1 couc'ie a une
l/UdUIMlt). dame ou demoiselle de toute
moralité et travaillant dehors. — A la
même adresse on vendrait un matelas
en crin animal. — S'adresser à M" veuve
Klager. rue du Parc N» 1. 8748 2

appartement . ,„p™ XL *
un appartement de 3 pièces au soleil toute
la journée. 8774-1

S'adresser au bureau de I'IMPABTIAL .

OhnmhrA (-)a °^
ie a l0u6r une chambre

IlUdIUUl Oa meublée indépendante au so-
leil levant à une dame ou demoiselle de
moralité. — S'adresser rue des Terreaux
N« 11 , au ler étage. 8786-1

l 'tiamhrA A louer une chambre meu-
wUdUlUlua blée à un monsieur travail -
lant dehors. — S'adresser rue des Ter-
reaux 4, au 2i étage. 8769-1
f'!lamht><i On offre à louer un cabinet
VildllIUi e. non meublé. - S'adr. rue
Daniel JeanRich. 43, au pignon. 8783-1
ftnnn»+nni /-.nt A remettre aux enviAppartement. r0ns de chaux -d i -
Fonds , pour Saint Georges 1892, un ap-
partement complètement neuf composé de
i chambres, dépendances et grands jar-
dins ; vu sa situation agréable ce loge-
ment conviendrait aussi à des personnes
désirant passer l'été à la campagne.
Facilité de communicaton. 8427 t

S'adresser au bureau de I'IMPABTIAL .

OeUX perSOnneS fants demandent à
louer , pour la 11 Novembre prochain , un
appartement de 2 pièces et dépendances,
situé, si possible, au centre du village.

Adresser les offres rue Jaquet-Droz 18,
au troisième et ige. 8958 3

î 'h 'iinhrA ^no Persoane demande A
llilililll  t • louer de suite une chambre

meublée et indépendante , dans laquelle
on puisse y travailler.

A la même adresse on entreprendrait
encore des finissages de boîtes argent et
métal. — S'adresser chez M. Girard rue
du Collège 20. 8954-3

(" ahinfii  ^
nB Personne de toute mora-

L/dlllUot. uté demande un petit cabinet
non meublé. — S'adresser chez M. Au-
bry, rue de la Serre 20. 8956-3

111 l 'i l i l ' i l - ' l l l l  d'horlogerie de-
Lll 1(11)1 Ittlli l mande à louer, pour
le 11 novemlire prochain, un grand AP-
PARTEMENT de 5 à 6 pièces ou denx
petits dans la même maison. — S'adres-
ser sons initiales S. S. ÎOO, an bnrean
de L'IMPARTIAL. 8675-3

Monsieur et Madame Gottfried Stettler
et leurs enfants ont la douleur de faire
part à leurs parents, amis et connaissan-
ces, de la perte cruelle qu 'ils viennent
d'éprouver en la personne de leur cher
fils et frère ,

Gottfried STETTLER,
décédé jeudi , A l'âge de cinq semaines.

La Chaux-de-Fonds, le 21 Août 1891.
Le présent avis tient lieu d«

lettre de faire part. 8951-1



RENTREE des CLASSES
Les livres et fournitures pour les CLASSES INDUSTRIELLES sont au grand complet

Planches à dessin. Tés. Equerres. Pistolets. Boîtes de mathématiques d'Aarau. CRAYONS. Toutes les Fournitures scolaires sortent des
meilleures fabriques et sont vendues à des prix favorables.

Librairie et Papeterie A. COURVOISIER
place dix Marclié

gJkgg D'ÉCOIaE &. SERVIETTES
CERCLE MONTAGNARD

Dimanche 23 Août 1891,

mr FÊTE CHAMPÊTRE
an BAS-MONSIEUR

(Pâturages au-dessus de l'Ecole du Bas -
Monsieur)

aveo le bieimullant concours de

la Fanfare Montagnarde
ET SE

^L'HELVETIA»-
Tous les membres du Cercle et leurs

familles sont cordialement invités à y
assister. 

P R O G R A M M E  DE LA FÊTE
Midi. — Diner champêtre.
2 Vs heures. — Concert par la Fanfare et

l'Helvétia.
Ouverture des feux.

Course aux sacs. Jeux de fléchettes. Pêche
miraculeuse. Tonneau . Mât de Cocagne.
Roue aux pains d'épices. Course aux
pommes de terre. Couises de vitesse, etc.

6 Vs h du soir. — Retour en ville.
8830 2 La Commission des fêtes.

GRANDE SALLE
du

Café PARIS IEN
40, rue Fritz Courvoisier 40.

— DIMANCHE 23 AOUT —
à 8 h. du soir,

CONCERT - SOIRÉE
DONNÉ PAR

rOrchestre « La Renaissance »
sous la direction de M. Jaquinot , prof.

Entrée : 50 cent. 89*. i 2
Illumination de la terrasse.

Restaurant du BATIMENT
Bulles 8765-1

Dimanche 33 Août 1891

BAL CHAMPÊTRE
Tombola gratis pour les enfants.

Jeux divers
Bonne musique et bon accueil sont ré-

servés aux amateurs.
Emile HUGUEiVIIV.

Café^nrant
" VITAL" MATHEY

(Ancien cafô Artène D ELéMONT )
EPLATCRES . 8918 2

Dimanche 23 Août 1891,
dès 7 VJ h. du soir ,

Soiipriî triijBs
et lapin s

A ¦ ¦¦ est offerte a un
Association ^noger «-¦•¦<««-*

d un petit capi tal .
— S'adresser por écrit, FOUS initiales A.
IV. 8895, au bureau de I'IMPARTIAL .

8895-6

OCCASION UMMQUJE

Librairie moderneparisienne
à grands rabais

Romans , Histoires , Voyages , Diction-
naires. Beaux et grande volumes de 3 fr.
50 c. à 5 fr., vendus do 50 c a l  fr. 50,
au GRAND KIO°QUK. 8658 3

A VENDRE
plusieurs lits complets en noyer poli et
sapin verni , lits de fer à deux places. —
S'adresser au magasin , rue «le l'In-
dustrie 4. 8927 3

ÉCOLE ENFANTINE
de Mlle HUGUENIIV, Parc *70.

Rentrée en classe le 24 Août.
LEÇONS PARTICULIÈRES. 8829-1

JARDIN DEJ EL-ÂIR
Dimanche 23 Août 1891

à 2 heures de l'après-midi ,

iïtii Co&otrt
DONNÉ PAR

l'Orctatre « la Renaissance »
sous la direction de M. Jaquinot , prof.

-Ji Entrée lllbre. •f t —
En cas de mauvais temps, le concert

aura lieu dans la gronde salle. 8922-2

ËCOLE ENFANTINE
de Mme SCHVEDTFEGER , rue de
l'Envers 36. — Rentrée en classe le
lundi J4 août. 8928-3~~

ÉC0LE ENFAN TTNT
La réouverture de l'Ecole enfantine de

MUe M. MATILE , rue du Premier
Mars "», aura lieu le lundi x i .  août.

8847-2

ÉCOLE PARTICULIÈRE
frœbelienne

Mlle COLIN, rue de la Chapelle
n" 1W, prévient les parents que les ins-
criptions pour l'admission de nouveaux
élèves seront reçues à son domicile dès le
28 août. Réouverture de l'E:ole ie ler
septembre. 8770-1

ÉCOLE DU SOIR
chr z M. A. DUCOMMUN , rue Fritz Cour
voisier 23. 8898 3

ÉCOLE PARTICULIÈRE
"

*?3, Rue de la Demoiselle *?3
(maison Kiister-Robert). 8877-3

La renti és aura lieu lundi *il août.

Rentrée des classes
A la librairie des sœurs Schley,

PLACE DU MARCHÉ , Fournitures et
Livres pour les Classes secondaires. Ga-
biers en tons genres. Saee d'école et Hi r-
viettes à prix avantageux. 8923-3

RENTREE DES CLASSES
Fournitures et Livres d'école pour Clas-

ses secondaires et primaires. Sacs d'école
et Serviettes eu tous genres. 8381-3

Sœurs MONTAIVDOiV
37, RUE DE LA DEMOISELLE 37.

33 TU IE*. -ES .̂ V TCJ mm

F. RUEGGER 1
16,rue Léopold Robert 16.

¦•»' ¦ WH
Gérances — Encaissements ; iPP

Successions Procuration * mM
Conventions — N aturalisations HS!

Vente de propriété * — Assuranc :* M

UN MAGASIN i
trè s bion situe , pouvant . so r t i r  B
pour n'importe quel commerco, o^t H
à louer de suite. 8919-10 I;

UN GRAND MAGASIN
à remettre de suite ou plus tard. I;:
Bonne situation. Prix , 500 ir.

8657-3 j
A LOUER H

pour Saùit-Martin 1891 , un pre- I
mier ctagre, rue du Collé- |
g-e, 8 pièces, enisine et dérjp n - il
dances. Prix : 400 fr. 8614 i fl

A REMETTRE
plusieurs be< ux loftcmcnts de S
~, '{ ti ¦'i ebambres, ruos d" a
Progrèset Temple allemand. 8583-5 S

La Lithographie E. DECKELMÂNN
est transférée dès aujourd'hui

Hue Daniel JeanRichard 28
Impressions en tous genres , enveloppes ,

fabrique de reg istres perfectionnés , corde
de lettres , cires à cacheter , encres , ficelles,
etc., etc. 87J6 8

Brasserie HAUERT
12. Rus DE LA SERRE 15.

— Dimanche 23 Août 1891 —
de 10 h. A midi ,

SBAMD CONCERT
— apéritif —

DONNÉE PAR

rOrchestre « la Renaissance »
sous la direction de M. E. Jaquinot, prof.

ENTRÉE LIBRE. 7542 10*
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Aïis anflances
A vendre plusieurs installations S\L-

IJ ES à MANGER , CHAMBRES à COUCHER
et SALONS, tont neufs et à très bas
prix. — S'adresser rne de l'Industrie I,
an magasin. 8926 :-*

A * louer
un LOCAL à l'usage d'atelier do p< in-
tre en tatiments , utilisable aussi pour
une autre industrie , avec une cave atte-
nante , le tout avantageusement situé au
ccntr« du vj lloge.

S'adresser en l'Etude F.-A. Monnier.
rne de l'Hôtel du-Ville 4. 8936 1*

MOUVEMENTS
A vendre des pièces à clef de 13 â 21 1.,

finissages et échappements , laiton et nic-
kel, à ues prix très bas. 8915 3

S'adresser BU bureau de I'IMPARTIAL .

MADEMOISELLE BIENZ
rue de la Pa ix 17. 8816-3

LEÇONS DE ZITHER
Brevet du conservatoire de Munich ,

Leçons d'Anglais, d'Allemand et
de Français. Traductions de livres ou
ponr bureaux. — Prix très molérés.

BLES A COUSSINS
COUVERTS DE BIZAC3

/ eanapé. 2 fauteuils , 2 chaises
POUR 500 FRANCS

FABRICATION COURANTE
FABRIQUE DE MEUBLES

HEER -CRAMER & C,e

H!218L 3Ve-u.o-h.atel es«

RESTAURANT DU CERF
(ancien restaurant FLEUTI)

ÉPI.ATl'BES 8875-S

Dimanche 23 Août 1891,
dès 2 h. après midi

Grand Concert
DONNft PAR LA

FMI ASS du SfBÏÏTLZ
. de La Chaux-de-Fonds

Dès 4 heures,
il ¦f cnl x_ \
mAm •^MmMmmM 'JÊL £w
«Ëet champêtre «Jp
BEIGNETS — JEUX DIVERS — BEIGNETS

En cas de mauvai s t-:mps, la fête sera
renvoyée ai  premier dinaniiha de beau .

HOTEL DE LA POSTE
AUX BOIS 8920-2

LUNDI 24 COURANT,

BALUBAL
PUBLIC iwR- PUBLIC

Se recommande, Aristide Simonin.

Café-Restaurant k Rameau-Vert
2, Grandes Crosettes 2. 8934-2

Dimanche 23 Août 1891

Se recommande, Ls Tenancier.

Caf é SCHNEITEJR
67, Hôtel-de-Ville 67. 89J5-2

Dimanche 23 Août 1891

liai jH Bai
Se recommande, LE TENAXC ER .

JS- CUISINE FRANÇAISE
POUR EMPORTER

Réonvertnre ie lato GIBELOTTE
Tous les Samedis ct Diman-

ches soir (sans exception), dès
6 ""'j  heures ,

GIBELOTTE
Tons les Samedis (sans exception),

dès 6 '/s heures du soir ,

TRIPES - TRIPES
Pommes de terre, IO cent,

la ration

M<" Kl XZEIt,
11, nie tics Granj-c» 11 (entràa
8924-2 par la tt rrasse).

HORLOGERIE
Un bon remonteur termin eur • yant fait

les échaupiments ancre et cylindre, habi-
tant la localité , aimerait entrer en relation
avec des marchands horlogers ou fabri-
cants qui fourniraient boitas et mouve-
ments de 11 à îO lignes , soigné ou bon
courant. 8798 2

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.

Bonne occasion
A VENDRE

un très joli petit commerce. Peu de repri-
se, 4 à 5000 francs. — S'adresser, sous
initiales H. V£,VS J,, à l'agence Haa-
senstein & Vogler, à St-Imier. 8845-2

APPRENTIES;LINGÈRES
2 An O honorables j ni; nes fl : les peuvent

OU 0 sous de favorables conditions
apprendre la ling rie soignée , chemiserie ,
trousseaux , etc. 87S2-2

S'adresser , magasin de blanc

PFISTER-WEBER , St-Imier.

Société Jes Jurassiens bernois
Tous les membres et amis de la Socièt

sont invités à particioer â la course qui
aura lieu «lima che 83 août cou-
rant , à LA TOURIVE.

Départ par le Régional Sagne - Les
Ponts à 6 h. 10 du matin.

Rendez-vous i la gare.
Se munir de vivres.

881i-2 Le Comité.

4 ' -̂ #*-$'4^4-$-$-$>$0
Btude de CL BARBIER, not

A LOUER
Pour le 15 septembre !

R Aï!lin 99 nn rfz-de chaussée de deux
ftUMUU 66, pièces. 8893 6

Panr St-Martin 1891 s
PpAnp ào 9 UQ premier étage de 2 piè-
S Higi e» _ ,  ces. 8619 3

Prnffràe Q a un Prfn»ier étage de 3i rugres y d, pièces. ee2o-2
Rai M- 0 un premier étage de 2 piè-
Dcr lll », ces. 8621 2

Boucherie 16,J r̂
i6r étae

iéll
Rne Henve 2, j^

au 
to8emeD

^
8.|

Pour de suite i
Prnnràa I A  a un rez-de-chaussée
1 rUgl BS IV d, d'une pièce. 8627-2

'#-###^'#^^>^- <̂*|>-̂ >'

LEÇONSJDITALIEN
Un jeune homme désire prendre de suite

des leçons d'Italien. 8795 2
S'adresser au bureau de I'I MPAJBTIAIJ.

BUREAU D'AFFAIRES
et

Comptoir Je Rensei gnements commercial
Gérances et Contentieux

PAUX & MATILE
6, rue du Grenier 6<

A LODER de suite un beau local à
usage d'entre(6t.

A LOUER pour Ii 11 novembre pro-
chain un rez-de-chaussée composé
de 3 chambres , cuisine avec eau , dépen-
dances et jardin. 8317

Bureau de

RENSEIGNEMENT S
Bnrean de LA SE .VTlM i LLE

6, — P *ue du Stand — 6.
Renseignements juridiq ues. Rédaction

de requêtes , plaintes , recours, etc. Envoi
de letrres , formulaires , circulaire s, factu-
res , correspondances diverses.Traduction*.

Tenue de livre. Mise à jour d'écritures
et de comptes. (On se recommande tout
particulièrement pour ce dernier point à
MM. les entrepreneurs et à MM. les ch< fs
d'atelier.) 8Î52
CÉLÉRITÉ, SÉCURITÉ , DISCRÉTION

PRIX MODÉRÉS
Le bureau est ouvert de 8 h. du matin à

8 h. du soir. II est également ouvert de
midi à | heure.

N. B.— A la même adresse, on se char-
ge de travaux d'impressions divers. Exé -
cution prompte et soignée et à des prix
modiques.

AVIS AUXJPARENTS
L'Ecole cniantlne de Mlle JULIE

HUMBERT-DROZ , rue du Progrrcs
n» SO, s'ouvrira le mardi 1er septembre
prochain. 88H4-J

COMPTABLE
Pour le 1er octobre prochain , nne de-

moiselle sérieuse, au courant des écritu-
res , cherche emploi dans un bureau quel-
conque Occupée pendant plus de deux ans
dans un bureau de commerce , elle est au
courant de la correspondance et compta-
bilité commerciale — ;\dresser les offres
sous initiales P. D. W IO poste n stante
Neuchâtel. — Bonnes références et
oertifloats à disposition. 8796-2

W. Labhardt, dentiste
EST ABSENT

jusqu 'à nouvel avis. 8415-3

Rentrée des classes
p Grand chois de

SACS & BOITES
d'école

à prix très avantageux
AU 8851-2

PIJACE DU MARCHé


